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Le projet Renault a révélé que les choix d’investissement avec le partenaire français ne profitent pas à l’Algérie.
Le pays dispose d’une industrie en-deçà de sa taille et de ses potentialités et démontre qu’il souffre de sous-
investissement. Renault a ainsi investi seulement 50 millions d’euros pour une capacité de production de 75

000 véhicules par an, contre 1,1 milliard d’euros dans son usine de Tanger, d’une capacité cinq fois
supérieure. En comparaison, l’usine d’Oran est loin d’être une aubaine industrielle rentable pour la partie

algérienne, de l’avis de plusieurs experts  
Lire en pages 3
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Un réseau de falsificateurs
composé de quatre membres,
dont deux sœurs, spécialisés

dans la fabrication de faux
passeports français, a été

démantelé à Annaba par la
Gendarmerie nationale.

Selon cette dernière, l’un des
membres du réseau a porté l’identité
d’un ressortissant français en recou-

rant à la falsification du passeport de la
victime ainsi que de sa nationalité, et ce à
des fins diaboliques. Le présumé trafi-
quant, le nommé B. Dj, a déboursé la
somme de 40 millions de centimes pour se
procurer les documents de la victime
d’origine française, décédée il n’y a pas
longtemps à Annaba et qui n’est autre
qu’un enfant appelé Stéphane, a-t-on
encore indiqué. Dans le cadre  d’une
enquête ouverte par la Section de
recherches de la Gendarmerie nationale
d’Annaba juste après le démantèlement
d’un réseau de trafic de véhicules, les
enquêteurs sont tombés sur un autre
réseau, cette fois spécialisé dans le trafic
de faux documents officiels et administra-
tifs français. L’affaire a commencé le 11
août passé lorsqu’une voiture de légère a
été dérobée à la corniche d’Annaba. Les
gendarmes enquêteurs, en réussissant à
récupérer le véhicule qu’ils ont retrouvé
caché dans un atelier de réparation méca-
nique sise au centre-ville de la commune
de Sidi Ammar, ont découvert l’existence
d’un réseau de trafic de faux passeports
français. Poursuivant leurs investigations,
les gendarmes ont également récupéré une
autre voiture en date du 6 novembre passé,
après que les membres du réseau eurent
remplacé la plaque d’immatriculation par
une autre fausse. Ce n’est pas tout, les
enquêteurs ont exécuté des perquisitions
dans les domiciles des trafiquants (après
avoir identifié ces derniers).
C’est le cas du nommé B. Dj, 40 ans, qui
réside à Bouni. Il a été arrêté et la perqui-
sition de son domicile a permis aux gen-
darmes de découvrir des documents admi-

nistratifs, dont un passeport appartenant à
un citoyen français nommé L. S., âgé de
40 ans, né à Toulouse en France et qui
s’est installé, voilà quelques années, dans
la commune de Bouni à Annaba. Les gen-
darmes ont donc saisi un passeport fran-
çais établi en 2010 par le consulat de Fran-
ce à Annaba, une carte d’identité délivrée
en 2008 dans la daïra de Bouni, un permis
de conduire délivré en 2009 à Bouni, une
carte bancaire française d’une validité
d’un an, et enfin une carte de séjour fran-
çaise valable jusqu’au 22 décembre 2015.
L’interrogatoire qui a tout divulgué 
Lors de son interrogatoire, B. Dj. a tenté
de faire croire aux enquêteurs que les
documents français lui appartiennent et
qu’il possède une double nationalité (algé-
rienne et française). Cela a mené les gen-
darmes à procéder à la vérification des
documents retrouvés dans l’appartement
du présumé trafiquant. Le résultat auquel
ils sont arrivés est qu’il s’agit de fausses
pièces (faux passeport, fausse carte
d’identité, etc.). En poussant davantage
leur enquête, les éléments de la Section de
recherches d’Annaba sont arrivés à la
conclusion qu’il s’agissait d’un réseau de
trafic de faux passeports français, mieux,
du même réseau qui est derrière les vols

des véhicules commis dans les plages de
ladite wilaya. Le présumé trafiquant
B. Dj. a fini par céder face aux preuves
flagrantes des gendarmes enquêteurs
avouant tout. Il a révélé que le réseau a
commencé son activité en 2008 lors-
qu’une femme, la nommée A. S. Kh, s’est
présentée à lui pour lui proposer un plan
de trafic de faux passeports. Cette femme
a une sœur (nommée A. A), ex-émigrée en
France qui s’est installée à Annaba voilà
quelques années de cela. A.S. Kh a profité
de cette situation de sa sœur du moment
qu’elle possédait son livret de famille, et
voulait utiliser les noms de son époux et
de son fils (nommé Stéphane, mort en
Algérie et enterré à Sidi Salem) pour falsi-
fier des passeports et autres documents
administratifs à des fins financières. C’est
ainsi que A.S. Kh. a proposé à B. Dj de lui
vendre le livret de famille pour qu’il arri-
ve à avoir la nationalité française, en
contrepartie de 40 millions de centimes
B. Dj a accepté l’offre de la femme tout en
lui donnant la somme fixée. Il a commen-
cé les démarches auprès du consulat de
France à Annaba pour retirer un extrait de
naissance de l’enfant Stéphane, et ce dans
le but de falsifier le document et de l’utili-
ser pour fabriquer une fausse carte d’iden-

tité française portant son nom. Le tribunal
de Toulouse en France a ainsi donné son
accord pour l’envoi d’un extrait de nais-
sance de l’enfant Stéphane via le consulat
de France à Annaba, suite à la demande
effectuée par B. Dj. Après toutes ces révé-
lations, les gendarmes ont décidé d’aller
encore plus loin dans leurs investigations.
Une enquête a été menée, cette fois, dans
le quartier de Sidi Salem relevant de la
commune de Bouni, où les gendarmes ont
ciblé la famille A. S. Kh pour obtenir plus
de renseignements. 

La perquisition du domicile 
et les 5 000 euros

Dans ce quartier, ils ont appris que la
famille A. S. Kh avait bénéficié, il y a
quelques mois, d’un nouveau logement à
la Cité Bouzaâroura, toujours dans la com-
mune de Bouni, dans le cadre du reloge-
ment des familles nécessiteuses. 
Les gendarmes ont très vite localisé le
nouveau domicile de la famille A. S. Kh.
Munis d’une autorisation du procureur de
la République, ils ont procédé, le 7
novembre dernier, à une perquisition dans
ce domicile. A. A., la sœur de A.S. Kh,
âgée de 54 ans, a déclaré aux enquêteurs
qu’effectivement son fils Stéphane est né
en 1974 et qu’en 1980 il est mort, toute-
fois sans que sa famille déclare son décès.
Pourquoi la maman de Stéphane n’a pas
déclaré son décès le jour même ? Les
enquêteurs ont pu trouver la réponse à
cette question du moment qu’ils ont
découvert dans l’appartement de sa mère
un relevé de compte du défunt Stéphane à
la BNA (Banque nationale d’Algérie), où
la somme de 5 000 euros était sur le point
d’être retirée par A. S. Kh avec la compli-
cité de sa sœur, de B. DJ et d’un autre aco-
lyte qui a été arrêté par la suite. Les quatre
présumés trafiquants ont été présentés,
avant-hier, devant le tribunal d’Annaba
pour faux et usage de faux, trafic de faux
documents administratifs et constitution
d’un groupe de malfaiteurs. Ils ont été
écroués. 

F. Sofiane

LA TRAQUE aux contrebandiers où qu’ils
se trouvent sur le territoire national se
poursuit toujours sans relâche par les
forces de l’Armée nationale populaire
(ANP), jusqu'à l’extermination de ce
fléau. Les forces combinées de l’ANP ont
réussi avant-hier à arrêter 12 contreban-
diers de différentes nationalités dans
quatre opérations dans le sud et l’extrême
sud du pays.
En effet, lors de la première opération des
Gardes-frontières (GGF) ont dressé une
embuscade près de la localité de Tin Khri-
fane dans la wilaya d’Illizi, relevant du
secteur opérationnel de In Amenas,
apprend-on dans un communiqué du
ministère de la Défense nationale.
L’opération s’est soldée par l’arrestation
par la saisie d’un véhicule tout-terrain et

l’arrestation  de six personnes dont un
Algérien et cinq de nationalité libyenne,
selon la même source.
En outre, près des frontières de la localité
de In Guezzam, les éléments de la Gen-

darmerie nationale ont saisi dimanche der-
nier, lors d’une patrouille, une quantité
importante de denrées alimentaires qui
était destinée à la contrebande. Lors de
cette opération, trois véhicules ont été sai-
sis, a-t-on encore indiqué.
Le même jour, trois Maliens ont été appré-
hendés par la Gendarmerie nationale à
Timimoune, relevant du secteur opération-
nel de Bordj Badji Mokhtar.
Par ailleurs, un détachement des forces de
l’Armée nationale populaire, a arrêté
dimanche dernier, trois contrebandiers
algériens, et la saisie un véhicule tout-ter-
rain, et un important kit de communica-
tion, à savoir, des téléphones portables
ordinaire, et des téléphones satellitaires de
type Thuraya.La contrebande, base arrière
du terrorisme La politique prônée par

l’Algérie est l’éradication des groupus-
cules terroristes qui activent dans la région
du Sahel et dans le sud du pays. Elle passe
inéluctablement par l’assèchement des
principales sources de financement,
comme la contrebande.
Dans ce cadre, l’Armée nationale populai-
re (ANP) mène depuis des mois des  opé-
rations dans le sud du pays, qui se sont
soldées par l’arrestation d’une centaine de
contrebandiers et la récupération d’une
importante quantité de carburant, d’armes
et de diverses marchandises. Il convient de
noter que le terrorisme et la contrebande
ont tissé, dans la région du Sahel notam-
ment, d’étroits liens que l’Algérie œuvre à
défaire grâce à une politique mêlant «le
soft et le hard power».

Zakaria Bagtache

DANS QUATRE OPÉRATIONS RÉUSSIES DE L’ANP DANS LE SUD

12 contrebandiers de différentes
nationalités arrêtés

QUATRE TRAFIQUANTS DONT DEUX FEMMES INTERPELLÉS PAR LES GENDARMES À ANNABA

Comment le réseau de faux passeports
français a été démantelé 
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3 FAMILLES HABITANT
PRÈS DU BARRAGE
DE DOUERA
Le relogement annoncé
pour la semaine
prochaine 
LA QUATORZIÈME opération de
relogement à Alger sera organisée la
semaine prochaine au profit des
familles qui résident dans le
périmètre du chantier de réalisation
du barrage-réservoir de Douera, a
annoncé hier le wali Abdelkader
Zoukh. 
«Le recasement de ces familles
permettra de commencer le
remplissage du le barrage de Douera,
dont les travaux de réalisation ont été
achevés depuis une année», a-t-il
précisé à l’ouverture des travaux
d’une session ordinaire de
l’Assemblée populaire de wilaya
(APW). «Le remplissage du barrage
et son exploitation nous permettront
de disposer d’une ressource pour
l’irrigation et pour sécuriser la
capitale en matière d’alimentation en
eau potable», a-t-il souligné. 
Le wali n’a pas précisé le nombre de
familles concernées par cette
opération, qui portera également sur
l’évacuation des habitants de certains
quartiers au Val d’Hydra pour
permettre la reprise des travaux de
dédoublement de la voie routière
Hydra-El Biar. 
Lors d’une visite à ce chantier le 12
mars dernier, le ministre des
Ressources en eau, Hocine Necib, et
le wali d’Alger M. Zoukh s’étaient
mis d’accord pour reloger les 287
familles dont les maisons sont situées
dans la zone inondable: 100 familles
seront relogées par la wilaya tandis
que le reste sera pris en charge par le
ministère. 
Le barrage de Douera, dont le site
chevauche les communes de Douera,
de Mahelma et de Tessala El Merdja,
pourra être exploité après la
finalisation du dossier
d’expropriation de propriétaires de
terres agricoles et l’évacuation des
habitants, qui ont retardé sa mise en
exploitation depuis 2011. 
Le réservoir, d’une superficie de 10
km² (1.000 ha), construit sur une
cuvette haute de 80 m et longue de
820 m, a une capacité de stockage de
87 millions de m3 d’eau, qui seront
puisées de l’oued de Hammam
Melouane (Blida) et de Mazafran.
Les agriculteurs et amateurs de sports
nautiques seront les grands
bénéficiaires de la mise en service de
ce projet stratégique pour la capitale
et qui devrait irriguer à terme quelque
17 200 hectares de terres agricoles
des wilayas d’Alger et de Blida. 
Le barrage, une fois rempli, verra
également le lancement des travaux
d’aménagement autour de la retenue,
destinés à créer des zones de loisirs et
de détente. 

S. N. 

LE MINISTRE de la Justice, garde des
Sceaux, Tayeb Louh, procédera en
décembre à des changements dans le corps
des magistrats exerçant dans les différentes
juridictions implantées sur le territoire
national, a-t-on appris auprès de sources
concordantes. Ces changements touche-
raient, cette fois-ci, les présidents des
chambres au niveau des cours et les prési-
dents de sections des tribunaux de pre-
mières instances. Ces remaniements font
suite aux derniers changements qui ont
visé en octobre les procureurs généraux,

des présidents de cours de juridictions, des
présidents des tribunaux et des procureurs
de la République.A la cour d’Alger, on
annonce le départ de trois présidents des
chambres pénales à l’instar du plus ancien
et talentueux juge de la 1ere chambre
pénale en l’occurrence M. Omar Benkhar-
chi, il a sollicité son départ au temps de M.
Hadji Ali qui exerce actuellement en tant
que président de la chambre d’accusation
de la cour de Boumerdès et Kahoul Abdel-
ghafor, ancien procureur général adjoint de
la cour d’Alger, muté à la cour de Sétif en

qualité de président de la chambre pénale.
Ce dernier sera affecté à la cour suprême
en qualité de conseiller, il fera partie de
l’une des chambres délictuelles et correc-
tionnelles de la plus haute institution judi-
ciaire dans notre pays. Pour rappel, le
ministère de la Justice, garde des Sceaux a
procédé, à la mi-octobre dernier, à un vaste
remaniement dans le corps de la magistra-
ture. Ce mouvement a vu l’installation de
l’ancienne présidente de la chambre d’ac-
cusation de la cour d’Alger en l’occurren-
ce Mme Zigha Djamila, en qualité de pro-

cureur général de la cour de Boumerdès et
l’installation de l’ex-président de la 5e
chambre pénale de la cour d’Alger à savoir
M. Kharrabi Brahim en qualité de procu-
reur général de la cour de Batna. Il
convient de signaler que le mouvement en
question a mis fin aux fonctions de plu-
sieurs présidents de cours à l’instar de
M.Kraoua Messoud, ancien président de la
cour de Bordj Bou Arreridj et Meftahi
Nourreddine, procureur général près la
même juridiction.

Redouane Hannachi

L’économie algérienne se trouve
confrontée à trois défis :
atteindre une croissance
économique de 7% à l’horizon
2019, rompre avec le caractère
de pays mono-exportateur
d’hydrocarbures et relancer une
industrie tombée au-dessous de
5% du PIB. 

L’Algérie a perdu depuis le début des
années 2000 beaucoup d’opportu-
nités pour se lancer dans une poli-

tique industrielle digne de ce nom. Des
années perdues qui ne seront jamais récu-
pérées. 
Pourtant, elle dispose d’un savoir-faire et
d’une expérience avérée. L’industrie ne
représente plus que 4 % du PIB. Or, l’Al-
gérie dispose d’une industrie en-deçà de sa
taille et souffrant de sous-investissement.
Renault a ainsi investi seulement 50 mil-
lions d’euros pour une capacité de produc-
tion de 75 000 véhicules par an, contre 1,1
milliard d’euros dans son usine de Tanger,
d’une capacité cinq fois supérieure. Le
Maroc attire davantage d’investissements
étrangers que l’Algérie, pourtant deux fois
plus peuplée et dotée de ressources finan-
cières importantes grâce au gaz. Fort de
recettes évaluées à plus de 700 milliards de
dollars depuis le début de l’année 2000,
l’Etat algérien n’a rien fait pour booster le
secteur de l’industrie, un des leviers du
développement. 
Les séquelles d’un régime longtemps fondé
sur le parti unique et où l’Etat de droit est
encore très perfectible a fini par venir à

bout du secteur, aujourd’hui à la traîne.
Enfin, la règle 49-51, qui interdit le contrô-
le majoritaire d’une entreprise algérienne
par un opérateur étranger, dissuade forte-
ment l’investissement. Pour autant, les suc-
cès d’entrepreneurs algériens abondent
dans les services et l’import-export, à
condition d’être très patients face à une
bureaucratie omniprésente et corrompue. 
Certains, comme Rebrab ou Slim Othmani,
patron du groupe de jus de fruits NCA
Rouiba. se font fort de réussir sans «grais-
ser des pattes». Mais c’est illusoire dès
qu’il faut obtenir l’un des nombreux permis
ou autorisations indispensables, ou rempor-
ter des marchés publics. Des chefs d’entre-
prise qui souhaitent invertir à l’étranger par
le rachat d’une entreprise sont bloqués, car
la réglementation en vigueur interdit le
transfert de devises à l’étranger. 
Actuellement, seul le groupe pétrolier
Sonatrach obtient des autorisations pour
investir à l’extérieur de l’Algérie. C’est le
climat des affaires dans son ensemble qui
est défavorable en Algérie, comme l’a
confirmé le classement «doing business»
de la banque Mondiale. L’Algérie, peu
attractive, a encore perdu sept places, pour
se classer à la 154e sur 189 pays. Il faudra
donc se contenter de quelques consolations
avec l’usine Renault. Afin de parvenir à ses
fins, le gouvernement algérien entend favo-
riser l’investissement.

Petite éclaircie dans un ciel
encore trop sombre
Le Premier ministre, Abdelmalek Sellal a
rappelé que l’économie algérienne était
ouverte à tous les partenaires étrangers. Il a
rappelé les mesures prises par le gouverne-

ment au profit des entreprises : bonification
des taux d’intérêts, rééchelonnement de la
dette des entreprises en difficulté, promo-
tion du partenariat public-privé algérien et
étranger, réduction de la fiscalité, accès aux
marchés publics. Afin d’améliorer le climat
général des affaires pour atteindre des stan-
dards internationaux, le cadre législatif
devrait s’assouplir davantage pour devenir
plus attractif dans le cadre du prochain
code des investissements, qui devrait sup-
primer la règle de 51/49 dan certains sec-
teurs. De plus, le Conseil de la monnaie et
du crédit compte valider une directive de la
Banque d’Algérie permettant à des opéra-
teurs économiques algériens, publics et pri-
vés, d’investir à l’étranger à certaines
conditions. 
Selon le document qui a été transmis pour
publication au Journal officiel, les entre-
prises algériennes désireuses d’investir à
l’étranger devront remplir quatre princi-
paux critères. L’entreprise doit d’abord res-
pecter le principe de complémentarité de
l’activité. Deuxième critère : l’entreprise
doit être exportatrice. Elle doit utiliser ses
fonds propres pour effectuer son investisse-
ment à l’étranger. Le critère suivant concer-
ne les parts que doit détenir l’investisseur
algérien dans la société étrangère : elles
doivent être supérieures à 10% du capital. 
Il fixe, enfin «un plafond» de l’investisse-
ment. Ce dernier sera variable. Il est calcu-
lé selon des indicateurs de l’activité de
l’entreprise. Ce règlement de la Banque
d’Algérie permettra à des opérateurs privés
d’investir à l’étranger pour acquérir des
entreprises ou ouvrir des bureaux de repré-
sentation. 

Hocine Adryen

CORPS DES MAGISTRATS

Vers un autre remaniement en décembre

L’ALGÉRIE À UN POINT DE NON-RETOUR

Quand l’arbre Renault cache
le désastre industriel
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4EDUCATION NATIONALE 
Promotion en vue pour
240 000 fonctionnaires 
240 000 fonctionnaires du secteur de
l’éducation nationale bénéficieront d’une
promotion avant la fin de l’année en cours,
soit près de 40% de l’ensemble des
personnels du secteur. Ces promotions, qui
s’effectueront dans le cadre d’inscriptions
sur les listes de qualifications ou de
concours professionnels ou internes, visent
à améliorer les conditions des travailleurs
du secteur, tous corps confondus, ont
annoncé l’inspecteur général du ministère,
Mesguem Nedjadi, et le directeur des
ressources humaines, Abdelhakim
Bousahla, qui intervenaient hier lors d’une
conférence de presse. Concernant le corps
enseignant, 800 enseignants du technique
bénéficieront d’une promotion directe au
grade d’enseignant du secondaire.  Quant
aux services économiques, qui comptent
14 400 fonctionnaires, près de 6 000 postes
budgétaires ont été ouverts dans le cadre
de la promotion aux différents grades
d’intendants, ont précisé les deux
responsables, évaluant l’enveloppe
financière consacrée aux promotions à
«plusieurs centaines de milliards de
centimes». 
Le ministère de l’Education nationale
procèdera, à la fin de l’année en cours, à la
promotion de 118 734 postes dont 17 066 à
travers l’inscription par concours internes,
prévue le 4 décembre 2014 et 101 668 à
travers l’inscription sur la liste de
qualifications, outre l’intégration
systématique des enseignants des cycles
primaire et moyen et leur promotion au
grade d’enseignant principal, selon un
document distribué à la presse. Tous les
bénéficiaires de ces promotions suivront
une formation continue conformément au
dispositif de formation mis en place par le
ministère pour l’année 2014-2015. A une
question sur le taux de satisfaction par le
ministère des revendications des syndicats,
M. Mesguem a affirmé que «le dialogue
est en cours et se tient de façon continue en
vue de régler tous les problèmes
soulevés», soulignant qu’une autre
rencontre était prévue le 15 novembre. 
A une question sur la surcharge des
classes, le responsable a indiqué que ce
phénomène était répandu dans les régions
urbaines, les villes et les nouvelles villes
«où la priorité a été accordée à l’attribution
de logements, au détriment de la
finalisation des travaux de réalisation
d’établissements éducatifs». 
Le problème de la surcharge touche «près
de 2% des classes du cycle primaire, 4 %
des classes du cycle moyen et 10% des
classes du secondaire», insistant sur la
nécessité de revoir la liste des projets
relative aux établissements éducatifs et de
respecter les délais de réception des projets
entamés», a-t-il ajouté. R. N.

FRONTIÈRES EST
ET OUEST 
3.622 mines datant 
de l’ère coloniale détruites
en octobre 

AU TOTAL, 3.622 mines datant de l’ère
coloniale ont été découvertes et détruites
par l’Armée nationale populaire (ANP)
tout au long des frontières est et ouest du
pays durant le mois d’octobre. 
Au niveau de la 2ème région militaire, 370
mines antipersonnel et 436 mines anti-
groupes ont été découvertes et détruites par
les forces de l’ANP, alors qu’au niveau de
la 5ème région militaire, 2.725 mines
antipersonnel, 82 mines anti-groupes et 9
mines éclairantes ont été découvertes et
détruites durant la même période. 
Cela porte le total général des mines
découvertes et détruites à la date du 31
octobre 2014, à 751.474 mines, soit
633.134 mines antipersonnel, 113.724
mines anti-groupes et 4.616 mines
éclairantes. R. N. 

LES PRIX des fruits et légumes atteignent
un seuil intolérable à Tizi-Ouzou. Si cette
flambée des prix venait à être maintenue,
même les bourses moyennes seraient
contraintes de se priver de ces produits ali-
mentaires, pourtant loin d’être des produits
de luxe. A titre indicatif, au marché du
centre-ville de Tizi-Ouzou, la pomme de
terre est proposée à 80 DA le kg, la carotte
à 70 DA, le fenouil à 70 DA, l’oignon à 60
DA, la tomate à 80 DA, le haricot vert à
150 DA, le chou-fleur à 90 DA, le chou à
90 DA, le citron à 100 DA, le piment à 150
DA, le concombre à 80 DA, le navet à 50
DA, les cardes à 60 DA, l’orange à 150
DA, le raisin à 370 DA, la banane à 120
DA, les lentilles à 160 DA, le haricot blanc
à 200 DA, le pois chiche à 145 DA et le riz
à 80 DA, entre autres. 
Si les prix élevés des produits d’importa-
tion peuvent être justifiés, ce n’est pas le
cas des produits locaux, comme la pomme
de terre, la carotte, le chou-fleur, le chou, le
piment, etc. Interrogés sur les raisons de
ces prix vertigineux, la réponse des com-
merçants est toujours la même : c’est la loi
du marché. Leur marge bénéficiaire serait
des plus raisonnables. Cette loi du marché
est dictée par ce qui convient d’appeler une
«Arlésienne», cette puissance dont tout le
monde parle mais que personne ne voit.
C’est seulement auprès du bureau de
l’Union nationale des paysans algériens
(UNPA) que nous pourrons être orientes. 

En effet, Djamel Himer, secrétaire national
de l’UNPA, nous révèle qu’entre le produc-
teur et le consommateur, il existe une chaî-
ne d’intermédiaires appelés communément
« les mandataires». «Plus les maillons de la
chaîne sont nombreux, plus les prix aug-
mentent», nous dit Djamel Himer. Ces
mandataires ne sont en réalité que des spé-
culateurs. Aujourd’hui, leur puissance
financière est telle qu’ils forment un lobby.
Comment agissent-ils ? Djamel Himer
explique que le véritable boss est le man-
dataire principal, c’est-à-dire le personnage
qui achète directement auprès des produc-
teurs. Les moyens de stockage des produits
alimentaires, notamment la pomme de
terre, sont énormes. Ainsi toute la produc-
tion de la pomme de terre d’une wilaya
donnée peut être stockée par le mandataire
seul. Et bien souvent, c’est le mandataire
qui fixe un prix au producteur. 
Celui-ci subit le diktat du mandataire sur-
tout s’il a assuré une surproduction. En
d’autres termes, si le producteur ne cède
pas son produit au prix fixé par le manda-
taire, lequel peut s’adresser à autant de pro-
ducteurs à travers le territoire national, il
n’a dès lors qu’une seule alternative : jeter
sa récolte dans un ravin ou la proposer
directement aux consommateurs. Il se trou-
ve que le producteur ne jouit ni du temps ni
des mécanismes commerciaux nécessaires
pour écouler sa marchandise au marché de
gros ou demi-gros, encore moins au mar-

ché de détail, c’est-à-dire directement au
consommateur. Le secrétaire national de
l’UNPA affirme même que les producteurs
vivraient le calvaire s’ils venaient à assurer
une surproduction ou tout simplement une
bonne récolte. Economiquement, la pro-
duction dépend des moyens mobilisés pour
la semence. A la question de savoir si le
producteur est pour quelque chose dans
cette instabilité des prix, notre interlocuteur
est catégorique : le producteur ne gagne
que 2 à 3 DA pour le kg de pomme de terre.
Ainsi donc, une fois que le mandataire a
rempli ses espaces de stockage, en général
avec toute la production des producteurs, il
fixe lui-même les prix et met sur le marché
la quantité de produits qu’il juge nécessai-
re. Ensuite, le mandataire met sur le mar-
ché une quantité limitée du produit, de telle
sorte que le consommateur soit «convain-
cu» de la rareté du produit, et donc de son
prix élevé. En somme, ce n’est-là en réali-
té qu’une méthode de spéculation. 
Djamel Himer est allé jusqu’à souligner
que le mandataire contrôle et maîtrise la
circulation des produits agricoles ainsi que
leur prix dès la récolte jusqu’à l’achat des
produits par le consommateur. Ce sont bel
et bien ces mandataires qui font la loi.
S’agissant de l’identité de ces mandataires,
à ce jour personne n’a osé donné de nom.
Toutefois, les services de l’Etat les
connaissent. 

De notre bureau, Saïd Tissegouine

TIZI-OUZOU 

Les prix des fruits et légumes
à un seuil intolérable 

En effet, un avion de com-
bat intercepteur de type
Mig-25, s’est écrasé

durant un exercice d’entraîne-
ment près du Polygone Central
de l’Air à Hassi Bahbah, selon
un communiqué du ministre de
la Défense nationale (MDN).
Ainsi, selon le MDN, l’acci-
dent qui s’est produit au alen-
tour de 18h30, n’a heureuse-
ment fait aucun dégât sur les
lieux du crash, en précisant que
le pilote a pu s’éjecter à temps
et à contacter les secours.
Quelques heures après le crash,
le pilote de l’avion a été retrou-
vé à 160 km à l’est de la wilaya
de Tiaret, par les éléments de la
Protection civile. « Le pilote
souffrait de blessures légères »,
selon la Protection civile qui
précise que ce dernier a été
évacué vers l’hôpital de la
région.  Cet accident est consi-
déré comme le deuxième en
son genre dans cette région
militaire, en l’espace d’un mois
après la chute d’un avion bom-
bardier de type Soukhoï (Su-
24) en octobre dernier, ayant
coûté la vie aux deux membres
d’équipages, à savoir le pilote
et l’officier navigateur système. 
De plus, la même source

indique que suite à cela, une
équipe d’enquêteurs spécialisés
dans les crashs d’avion a été
dépêché aussi tôt sur les lieux
du crash afin de déterminer les
causes et les circonstances
exactes qui ont provoqué ce
tragique accident.
D’autre part, des témoins ont
indiqué que l’avion volait à
basse altitude avant de s’écra-
ser sur une zone agricole non
peuplée située à 160 km de Tia-
ret. C’est le quatrième crash
d’un appareil militaire en l’es-
pace de quelques mois, seule-
ment. Le Mig-25, rappelons-le,
est un chasseur intercepteur à

grande vitesse et à haute altitu-
de. Les forces aériennes de la
Russie et de l’Azerbaïdjan
l’utilisent toujours,tout comme
l’Algérie, pour des missions de
reconnaissance.
Les avions de chasses Mig-25
appartiennent au 120ème esca-
dron de défense aérienne qui
est rattaché à la DAT (défense
aérienne du territoire), qui est
basé à Ain Ouessara dans la
wilaya de Laghouat.
Faut-il rappeler qu’en février
dernier, un avion de transport
militaire s’est écrasé sur le
mont Fertas dans la wilaya
d’Oum El Bouaghi, à 500 km à

l’Est d’Alger. Ce drame a coûté
la vie à soixante dix-sept per-
sonnes (73 passages et quatre
membres d’équipage).  L’avion
en question de type Hercule C-
130 transportait des militaires
et des familles de militaires. Le
crash qui s’est produit au
moment des manœuvres d’ap-
proche de l’aéroport de
Constantine, est dû d’après le
communiqué du MDN aux
« conditions météorologiques
très défavorables». 
De plus, en décembre 2012,
deux avions militaires se sont
percutés en plein vol lors d’un
exercice à Tlemcen dans l’ex-
trême Ouest du pays. Les
pilotes des deux appareils ont
péri dans l’accident. Un mois
avant ce dernier accident, un
avion militaire de type CASA
C-295, qui transportait une car-
gaison de monnaie fiduciaire
pour la fabrication de billets
pour la Banque d’Algérie, s’est
écrasé en Lozère en France et
les six personnes (cinq
membres d’équipages et un
représentant de la Banque
d’Algérie qui se trouvaient à
bord, sont morts.  

Zakaria Bagtache

NOUVELLE CATASTROPHE AÉRIENNE

Crash d’un avion de chasse
à Hassi Bahbah

Sept jours seulement après la catastrophe ferroviaire qui a fait un mort, (une femme de 55 ans)
et pas moins de 100 blessées, un nouveau drame aérien vient de se produire avant-hier après-midi

entre la ville de Hassi Bahbah dans la wilaya de Djelfa et la wilaya de Tiaret, à quelque 280 km
à l’Ouest d’Alger.

D
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LE BALCON DIXIT...

PAGE ANIMÉE PAR
HOCINE ADRYEN 

DU JI
Arezki Cherif, directeur de la
publication d’El Khabar : «Le
journaliste a fait son article sur la base
d’un document. Mais il s’agit d’une
feuille volante qu’il attribue au
liquidateur d’El Khalifa Bank. Il n’y a
pas de signature. C’est un tract. Donc
c’est un article qui peut se faire sur
Facebook et pas dans un journal
professionnel.»

Hamid Goumrassa, journaliste à El
Khabar : «Dans ce cas, pourquoi il a fait
passer l’article en faisant certaines
observations et l’a retiré le soir ? A
aucun moment, il ne m’a dit que c’était
une feuille volant. Le lendemain, il m’a
dit : J’ai retiré le papier pour préserver
les intérêts du journal. Je lui ai dit : Il
s’agit d’une censure ? Il m’a répondu :
Tu l’interprètes comme tu veux !»

Ahmed Belabbès, P-DG du groupe
Sider : «La production d’acier du
complexe sidérurgique d’El-Hadjar, qui
était d’un million de tonnes au départ a,
depuis, chuté à 600 000 tonnes, jusqu’à
atteindre aujourd’hui 300 000 tonnes.»

LES BILLETS DE 200,
100, 20 ET 10 DA
SERONT RETIRÉS
AU 31 DÉCEMBRE
LA BANQUE D’ALGÉRIE a rappelé
hier qu’il sera procédé au retrait de la
circulation, le 31 décembre prochain, de
certains anciens billets de banque. Les
billets concernés sont ceux des séries
émises durant les années 1980, à savoir
les coupures de 200 DA, type 1983, de
100 DA type 1981 et 1982, de 20 DA type
1983 et enfin de 10 DA type 1983. Les
détenteurs de ces billets de banque
pourront effectuer toutes leurs
transactions normales, achats de produits
et de services divers jusqu’à la fin de
l’année en cours, soit au 31 décembre.
Comme ils pourront échanger tous les
billets concernés sans limitation de
montants auprès de toutes les banques. La
Banque d’Algérie rappelle également que
le citoyen aura la faculté d’échanger les
billets retirés pendant une période de dix
ans à compter du 1er janvier 2015 (soit
jusqu’au 31 décembre 2024)
exclusivement auprès des guichets de la
banque d’Algérie et ce, à travers son
réseau d’agences ouvertes sur tout le
territoire national. 

POUR FAIRE PASSER
SON FAMEUX APPEL DU
CONSENSUS NATIONAL
Le FFS investit la rue
à la conquête du citoyen

DES MILITANTS d’Alger du FFS ont
mené une campagne de sensibilisation et
procédé à la distribution de l’appel du
parti aux Algériens dans le métro, le
tramway, à la place Audin ainsi qu’à
Didouche-Mourad. A noter que des
députés et des élus de l’APW d’Alger
étaient de la partie. De plus, certains
jeunes se sont transformés en distributeurs
de cet appel. Un vrai intérêt pour son
contenu a donné lieu a des échanges, des
discussions et des demandes
d’informations. Au sujet de ces rencontres
avec la classe politique interrompue il y a
quelque temps, le FFS parle d’un nouveau
planning de rencontres de concertation en
cours d’élaboration. Un agenda pas
encore finalisé, mais qui sera entamé
vendredi matin par une rencontre de la
direction nationale avec le secrétaire
général de l’ANR.

Mohamed-Abdou Bouderbala,
directeur général des Douanes : «Tous les
fonctionnaires appartenant aux corps
spécifiques de l’administration des
Douanes sont astreints au port de
l’uniforme, y compris le personnel
féminin. La tenue portée doit être
complète et conforme à la réglementation
en vigueur sans aucun ajout ou
soustraction de tout élément ou insigne
modifiant la nature de la tenue
réglementaire.»

«COUP GUEULE»DE

LE CONSEIL DE LA MONNAIE
ET DU CRÉDIT L’A VALIDÉ RÉCEMMENT

Investir à l’étranger, c’est
désormais possible mais
à certaines conditions

LE CONSEIL de la monnaie et du crédit a validé une directive de la Banque
d’Algérie permettant à des opérateurs économiques algériens, publics et privés,
d’investir à l’étranger, à certaines conditions. Selon le document qui a été
transmis pour publication au Journal officiel, les entreprises algériennes
désireuses d’investir à l’étranger devront remplir quatre principaux critères.
L’entreprise doit d’abord respecter le principe de complémentarité de l’activité.
L’entreprise doit être exportatrice. Elle doit utiliser ses fonds propres pour
effectuer son investissement à l’étranger. Le critère suivant concerne les parts
que doit détenir l’investisseur algérien dans la société étrangère : elles doivent
être supérieures à 10% du capital. Il fixe, enfin, «un plafond» de
l’investissement. Celui-ci sera variable. Il est calculé selon des indicateurs de
l’activité de l’entreprise. Ce règlement de la Banque d’Algérie permettra à des
opérateurs privés d’investir à l’étranger pour acquérir des entreprises ou ouvrir
des bureaux de représentation. Actuellement, seule Sonatrach obtient des
autorisations pour investir à l’extérieur du pays. Une dizaine d’opérateurs
privés, parmi eux Cevital, seraient éligibles à ces nouveaux critères de la Banque
d’Algérie.

SELON UN RAPPORT DU
MINISTÈRE ALLEMAND
DE L’ECONOMIE PUBLIÉ
EN JUIN 2014
L’Algérie est considérée
comme le premier client
de l’Allemagne en matière
d’exportation d’armes

L’ALGÉRIE est considérée selon un
rapport du ministère allemand de
l’Economie publié en juin 2014, comme
le premier client de l’Allemagne en
matière d’exportation d’armes. La
République Fédérale d’Allemagne ne
livre à l’Algérie que des chars, des
grenades ou des armes sophistiquées.
Plusieurs entreprises allemandes vendent
des équipements  de la police dans les
pays comme l’Algérie. Dans ce même
reportage, des entreprises allemandes
comme Hartmann
SpezialkarosserienGmbH reconnaissent
que l’Algérie est un très bon client.

LE TRAIT DE SIDOU



LE JEUNE INDÉPENDANT # 5015 DU JEUDI 13 NOVEMBRE 2014

PUBLICITÉ

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

WILAYA D’ALGER
CIRCONSCRIPTION ADMINISTRATIVE DE CHÉRAGA 
COMMUNE DE AIN BENIAN 
NIF : 097542399604704

AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL
RESTREINT N° 26/2014

Le président de l’Assemblée populaire communale de Aïn Benian, wilaya
d’Alger, lance un avis d’appel d’offres pour :
Programme : Aménagement et revêtement de différentes ruelles et cité de
la commune
Projets :
Lot A : travaux de renforcement des voies cité 1208 logts.
Lot B : travaux d’aménagement et revêtement lotissement 05 Ha 2éme
tranche 
Lot C : travaux de réalisation de ralentisseurs.

Les entreprises ayant une qualification en secteur travaux publics catégorie
02 et plus intéressées par le présent avis peuvent retirer le cahier des charges
auprès du bureau du secrétariat général de l’APC de Aïn Benian, contre le
paiement de la somme de deux mille dinars (2000 DA).
Les dossiers de soumission comprendront une offre technique et une offre
financière.

L’offre technique comprendra : 
- La déclaration à souscrire remplie, signée et datée par le soumissionnaire.
- La déclaration de probité remplie, signée et datée par le soumissionnaire.
- Copie légalisée de l’attestation de dépôt des comptes sociaux pour les socié-

tés commerciales dotées de la personnalité morale de droit algérien. 
- Le numéro d’identification fiscale (NIF).
- Original de l’extrait du casier judiciaire du soumissionnaire en cours de vali-
dité.
- Le cahier des charges paraphé par le soumissionnaire annexé de ses spécifi-

cations techniques.
- Délai et planning d’exécution des travaux.
- Une copie légalisée du certificat de qualification et classification profession-
nelles.
- Une copie légalisée du registre du commerce visé par le CNRC.
- Les bilans financiers des trois 03 dernières années visés par les services des
impôts.
- Liste des moyens humains à mettre dans le cadre du présent projet (avec jus-
tifications les CV + diplôme + déclaration CNAS, CACOBATH) .
- Liste des moyens matériels à mettre dans le cadre du présent projet (avec
copies de cartes grises, assurances).
- Attestations de bonne exécution.
- Statut de l’entreprise s’il y a lieu.
- Délégation de signature s’il ya lieu.
- Les références bancaires.
- Copies légalisées des attestations fiscales et d’organismes de sécurité
(CNAS, CASNOS, CACOBATH, extrait de rôle et carte d’immatriculation fis-
cale).
- Copie légalisée de l’extrait de rôle.
- Attestation par la mention (Lu et accepté) à la dernière page du présent

cahier des charges. 

N. B. : toute copie non légalisée sera rejetée.

L’offre financière comprendra
- La soumission dûment signée par le soumissionnaire.
- Le bordereau des prix unitaires dûment signé par le soumissionnaire. 
- Devis quantitatif-estimatif de l’offre dûment signé par le soumissionnaire.

N. B. : les entreprises soumissionnaires peuvent soumissionner pour les
trois lots mais ne seront retenus que pour un ou deux lots

Les deux enveloppes seront ensuite placées dans une enveloppe anonyme por-
tant la mention :

Avis d’appel d’offres national restreint n° 26/2014
A Monsieur le président de l’Assemblée populaire communale de Aïn

Benian Programme : Aménagement et revêtement de différentes ruelles et
cité de la commune

Projets :
Lot A : travaux de renforcement des voies cité 1208 1ogts.

Lot B : travaux d’aménagement et revêtement lotissement 05 Ha 2éme
tranche.

Lot C : travaux de réalisation de ralentisseurs.
SOUMISSION A NE PAS OUVRIR

Les offres doivent être déposées auprès de :
« Bureau du secrétariat général de la commune de Aïn Benian»

Le délai de préparation des offres est de 21 jours, à partir de la première paru-
tion du présent avis dans la presse nationale ou dans le BOMOP. Le dépôt des
offres correspond au dernier jour de la durée de préparation des offres, avant
12 H. L’ouverture des plis techniques et financiers aura lieu le même jour à 
13 H, au siège de la commune. Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un
jour de repos légal, la durée de préparation des offres est prorogée jusqu’au
jour ouvrable suivant.
Cet avis est considéré comme invitation aux entreprises soumissionnaires pour
assister à la séance d’ouverture des plis.
- Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 21 jours
+ 03 mois.

Le président de l’Assemblée populaire 

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 327

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

WILAYA D’ALGER
CIRCONSCRIPTION ADMINISTRATIVE DE CHÉRAGA 
COMMUNE DE AIN BENIAN 
NIF : 097542399604704

AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL
RESTREINT N° 25/2014

Le Président de l’Assemblée populaire communale de Aïn Benian, wilaya
d’Alger lance un avis d’appel d’offres pour :

Projet n° 01: aménagement et revêtement rue Pasteur.
Projet n° 02 : aménagement et revêtement CR 18 et 19.

Les entreprises ayant une qualification en secteur travaux publics catégorie
03 et plus pour le projet n°02 et 02 et plus pour le projet n0 01 intéressées
par le présent avis peuvent retirer le cahier des charges auprès du bureau du
secrétariat général de l’APC de Aïn Benian, contre le paiement de la somme
de deux mille dinars (2000 DA) pour chaque cahier des charge.
Les dossiers de soumission comprendront une offre technique et une offre
financière.

L’offre technique comprendra : 
- La déclaration à souscrire remplie, signée et datée par le soumissionnaire.
- La déclaration de probité remplie, signée et datée par le soumissionnaire.
- Copie légalisée de l’attestation de dépôt des comptes sociaux pour les socié-
tés commerciales dotées de la personnalité morale de droit algérien
- Le numéro d’identification fiscale (NIF).
- L’original de l’extrait du casier judiciaire du soumissionnaire en cours de

validité.
- Le cahier des charges paraphé par le soumissionnaire annexé de ses spécifi-

cations techniques.
- Délai et planning d’exécution des travaux.

- Une copie légalisée du certificat de qualification et classification profession-
nelles.
- Une copie légalisée du registre du commerce visé par le CNRC.
- Les bilans financiers des trois (03) dernières années visés par les services

des impôts.
- Liste des moyens humains à mettre dans le cadre du présent projet (avec jus-
tifications les C.V. + diplôme  + déclaration CNAS, CACOBATH).
- Liste des moyens matériels à mettre dans le cadre du présent projet (avec
copies de cartes grises, assurances).
- Attestations de bonne exécution.
- Statut de l’entreprise s’il y’a lieu.
- délégation de signature s’il ya lieu.
- Les références bancaires.
- Copies légalisées des attestations fiscales et d’organisme de sécurité (CNAS,
CASNOS, CACOBATH, extrait de rôle et carte d’immatriculation fiscale).
- Copie légalisée de l’extrait de rôle.
- Attestation par la mention (Lu et accepté) à la dernière page du présent

cahier des charges

N. B. : toute copie non légalisée sera rejetée.
L’offre financière comprendra :
-  La soumission dûment signée par le soumissionnaire.
- Le bordereau des prix unitaires dûment signé par le soumissionnaire.
- Devis quantitatif-estimatif de l’offre dûment signé par le soumissionnaire.

Les deux enveloppes seront ensuite placées dans une enveloppe anonyme et
portant la mention :

Avis d’appel d’offres national restreint n° 25/2014
A Monsieur le président de l’Assemblée populaire

Communale de Aïn Benïan
Projet n° 01 : aménagement et revêtement, rue Pasteur.
Projet n° 02 : aménagement et revêtement CR 18 et 19

SOUMISSION A NE PAS OUVRIR

Les offres doivent être déposées auprès :
« Bureau du secrétariat général de la commune de Aïn Benian»

Le délai de préparation des offres est 21 jours, à partir de la première parution
du présent avis dans la presse nationale et dans le BOMOP, le dépôt des offres
correspond au dernier jour de la durée de préparation des offres avant 12 H,
l’ouverture des plis techniques et financiers aura lieu le même jour à 13 H, au
siège de la commune. Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de
repos légal, la durée de préparation des offres est prorogée jusqu’au jour
ouvrable suivant.
Cet avis est considéré comme invitation aux entreprises soumissionnaires pour
assister à la séance d’ouverture des plis.
- Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 21 jours
+ 03 mois.

Le président de l’Assemblée populaire 
communale de Aïn Benian 

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 338 
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COUPURES DE ROUTE
À BÉJAÏA
Les communes de l’est
de la wilaya isolées 
LES SIÈGES des communes et de la
daïra de Béjaïa ont été fermés, et la
RN 9 a été coupée hier encore par les
personnes non retenues dans la liste
d’attribution des 320 logements
sociaux affichée dimanche dernier par
la commission de daïra. Hier, ils ont
radicalisé leur mouvement de
protestation en fermant la RN 9 au
niveau de trois points (tunnel
d’Aokas, trois chemins menant à
Thala Khaled et le chemin de Tizi
N’berber) pour isoler, totalement, les
communes de l’est du reste de la
wilaya. 
Des milliers de travailleurs, voyageurs
et usagers de la RN 9 ont été bloqués,
car même le raccourci via Tizi
N’berber était coupé. Une situation
pénalisante et angoissante. Les
protestataires parlent d’anomalies
dans l’attribution des logements,
notamment à une vingtaine de
personnes qui sont «étrangères» à la
commune et vivant carrément à
l’étranger. Ils réclament l’annulation
immédiate de cette liste et
l’intégration des personnes qui
méritent les logements en question
avant de menacer de «maintenir le
blocus si les autorités refusent
d’accepter leurs revendications». Un
responsable de l’APC nous a déclaré
hier : «La commission est prête à
réétudier la liste et une réunion va se
tenir demain matin (ce matin, ndlr) au
siège de la daïra». 
Le wali devait aussi animer une
conférence de presse hier en fin de
journée. Il serait question des
coupures de routes et autres actions
menées ces derniers jours par les
habitants de Fénaïa,  de Chemini,
d’Akfadou, de Tifra, de Souk Oufella
et celles menées pour la distribution
des logements sociaux de Sidi-Ali
Labher, etc. Le programme de
raccordement en gaz de ces
communes pourrait être communiqué
en détail pour informer les
populations qui s’y impatientent. Une
communication qui pourrait atténuer
un tant soit peu la colère citoyenne
qui est  provoquée, parfois, par un
manque d’informations que les APC
pourraient combler avant que les
frustrations ne s’y accumulent. 

N. B.

Pêche et Aquaculture
LE MINISTRE de la Pêche et des
Ressources Halieutiques, M. Sid
Ahmed Ferroukhi, et le Ministre de
l’Enseignement Supérieur et de la
Recherche Scientifique Monsieur
Mohamed Mebarki, présideront le
jeudi 13 novembre 2014 à 08h00 du
matin une journée d’étude relative au
Plan Opérationnel de Recherche du
Centre National  de Recherche et de
Développement de la Pêche et de
l’Aquaculture à l’horizon 2020, qui
aura lieu à l’Unité  de Développement
des Equipements  Solaires
(UDES)  de Bou-Ismail, dans la
wilaya de Tipaza.
Cette journée,  est organisée en étroite
collaboration avec la Direction
Générale de la Recherche Scientifique
et du Développement Technologique.

APRÈS sept belles soirées mar-
quées par la participation de pas
moins de 24 troupes, dont 12
issues de pays étrangers, les
lampions de la 4e édition du
Festival International du
«Samaa Soufi» à Sétif, se sont
éteints mardi à la Maison de la
culture Houari Boumediene en
présence d’un public nombreux
et enchanté. Trois formations
ont  clôturé  ce rendez-vous  en
beauté, en l’occurrence la trou-
pe «Affak» d’Annaba, «El
Mounchid du Syrien Abderrah-
mane Abdel Maoula et l’en-
semble «El Ghazali» venu du
Maroc. En effet, dans un mer-
veilleux décor tout en couleurs,
et auquel s’ajoute la vivacité de
l’animateur Khaled Chkabkab
qui manie parfaitement la
langue d’El Moutanabi, l’assis-
tance, rehaussée par la présence
du wali de Sétif, Mohamed
Bouderbala, a eu droit a un
menu alléchant puisé dans les
répertoires de chants sacrés, qui
abordent l’éloge divin par les
airs de gaieté et des danses ryth-
miques. Le coup de la soirée a
été sans nul doute cette fusion
entre la troupe «Affak» de
Annaba, l’ensemble marocain «
El Ghazali» et  «El Mounchid»
du Syrien Abderrahmane Abdel
Maoula  accompagné du grand
flutiste Ziad El Kadhi Amine,

qui a donné lieu à une sorte de
vertige mélodique et rythmique
invoquant Dieu et son prophète
(QSSSL) a travers un Madih
connu dans le chant soufi intitu-
lé «Ya Rassoul Ellah». Le Com-

missaire du festival, Driss Bou-
diba, qui a tenu à remercier tous
ceux et celles qui ont contribué
à la réussite de cette manifesta-
tion organisée sous le haut
patronage de Mme la ministre

de la Culture, a estimé que cette
4ème édition a été «encore une
fois fidèle à son objectif, celui
de perpétuer et préserver un
patrimoine musical universel».

Dj. Gherib

«LA 3G à la porté de tous ! », c’est sous ce slo-
gan que Mobilis lance dés aujourd’hui et jus-
qu’au 03 Janvier 2015, son opération de proxi-
mité à l’occasion de la célébration du 1er anni-
versaire du lancement de la 3G. Cette opération
qui aura pour but la promotion des nouveaux ser-
vices, offres et produits de la 3G++ de Mobilis,
ciblera non seulement les 19 wilayas déjà cou-
vertes en 3G, mais aussi les 16 nouvelles wilayas
prévues à compter de Décembre 2014, par un
programme d’initiation            et de vulgarisation
de cette technologie. 
L’opération «La 3G à la porté de tous !», est
désormais la première action lancée en Algérie
pour l’entame de la 2ème année de la 3G dans le
Pays. Mobilis sera à partir du 15 Décembre le
seul et unique opérateur à couvrir 35 wilayas,
conformément au programme de déploiement
arrêté au niveau de l’autorité de régulation
(ARPT). L’opération s’étalera sur plus de cin-
quante jours au niveau des wilayas ciblées selon
le programme suivant : 

- Les 19 wilayas déjà couverte en 3G «année
2013» : du 12 au 29/11/2014
- Les 16 nouvelles wilayas prévues pour la 2ème
année : du 01/12/2014 au 03/01/2015. 
Par le biais de ces opérations, Mobilis confirme
son leadership déjà prouvé lors du lancement de
la 3G, et la qualité des produits, offres et services
proposés pour ces clients. 

MOBILIS 
Une Opération de proximité

pour la célébration du 1er anniversaire
du lancement de la 3G

4e ÉDITION DU FESTIVAL INTERNATIONAL DU «SAMAA SOUFI» À SÉTIF

Une clôture en beauté

Le groupe international d’origine
suédoise Oriflame vient de

lancer sur le marché algérien sa
nouvelle gamme de produits

cosmétiques The One, au grand
bonheur d’une clientèle déjà

conquise par ses autres
produits. 

Pour ce lancement que la marque a
voulu mémorable, son directeur
général ainsi que son directeur artis-

tique mondial ont effectué, pour la premiè-
re fois, le déplacement en Algérie. 
«Je suis sûr que nos produits rencontreront
en Algérie un véritable succès. Car les pro-
duits The One sont beaucoup plus que de
simples cosmétiques. C’est un ensemble de
produits qui donnent des résultats très satis-
faisants, puisqu’ils permettent d’avoir le
look voulu», estime le directeur artistique
Jonas Wramell. Il a annoncé, en cette occa-
sion, que la marque a choisi Miss Algérie
2014, Fatma-Zohra Sabrine Chaouib,
comme égérie et ambassadrice. 
«Miss Algérie que nous considérons
comme une parfaite représentation de la
femme algérienne sera le visage de la
marque pour présenter les produits, partici-
per au lancement de catalogues ainsi
qu’aux actions caritatives d’Oriflame», a-t-
il déclaré, avant de préciser les produits
The One «sont une parfaite combinaison
entre la nature et la science». 
Les responsables de la marque ont profité
de ce lancement pour annoncer l’inaugura-
tion prochaine, avant la fin de l’année, d’un

showroom à Dar El-Beïda (Alger), après
ceux ouverts récemment à Oran et à
Constantine. Ils ont également 
Lors d’une rencontre organisée en partena-
riat avec Elsecom et Dziriet, les respon-
sables de la marque ont présenté les nou-
veaux produits, soulignat que «The One est
une ligne fortement inspirée par les
femmes et de la façon dont elles vivent.
Elle apporte les dernières tendances de la
mode et de la beauté du monde entier direc-
tement aux femmes. Avec 3 gammes qui
répondent à leurs besoins en matière de
maquillage : Impact absolu, beauté de jour
et tenue longue durée, les utilisatrices
découvriront à quel point The One aide à
améliorer leur look et ce, peu importe l’oc-
casion. Bienvenue dans The One, la desti-
nation de la beauté ultime.» Pour réussir le
lancement de la nouvelle gamme, Oriflame

a sorti le grand jeu et convié à la rencontre
plus de 300 convives entre femmes du
monde de la mode, des blogueuses, des
journalistes, des stars de la musique algé-
rienne, ainsi que de nombre de personnali-
tés. 
Notons qu’Oriflame jouit d’une expérience
notable dans le domaine des cosmétiques.
Elle est aujourd’hui une compagnie spécia-
lisée en vente directe avec plus de 3,5 mil-
lions d’adhérents  à travers le monde et une
présence dans plus de 63 pays. C’est égale-
ment l’une des compagnies de cosmétiques
«à la croissance la plus rapide d’Europe,
avec une large gamme de produits  natu-
rels, innovants et à des prix abordables,
grâce à une force de vente de plus de 4 mil-
lions de consultants indépendants dans le
monde,  et des ventes annuelles de plus de
1,5 milliards d’euros». T. G.  

ILS VIENNENT D’ÊTRE LANCÉS PAR ORIFLAME

Les produits cosmétiques
The One sur le marché algérien
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PUBLICITÉ

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
Wilaya d’Alger
Circonscription administrative de Chéraga
Commune de Aïn Benian 

NIF : 097542399604704

Avis d’appel d’offres national
restreint n° 25/2014

Le président de l’Assemblée populaire communale de Aïn Benian, wilaya
d’Alger, lance un avis d’appel d’offres pour l’acquisition :

Projet : habillements.
Les distributeurs et concessionnaires intéressés par le présent avis peuvent reti-
rer le cahier des charges au niveau du bureau :

« Secrétariat général de la commune »
Contre paiement de la somme de deux mille dinars (2000 DA).
N.B : les entreprises doivent soumissionner pour les trois lots

Les dossiers de soumission comprendront une offre technique et une offre
financière.
L’offre technique devra comprendre les documents suivants :
- Le présent cahier des charges signé, rempli et paraphé par le soumissionnai-
re.
- La déclaration à souscrire selon le modèle ci-joint dûment renseignée, datée
et signée par le soumissionnaire.
- La déclaration de probité selon le modèle ci-joint dûment renseignée, datée
et signée par le soumissionnaire.
-Une copie légalisée du registre du commerce délivrée par le CNRC.
- Original du casier judicaire du signataire du dossier datant de moins de trois
mois.
- Mises à jour CNAS-CASNOS avec liste nominative et qualification déclaré-
extrait de rôle-carte d’immatriculation fiscale.
- Les bilans comptables certifiés des trois derniers exercices 2010-2011-2012
(visés par les impôts).
- Copie légalisée de l’attestation de dépôt légal des comptes sociaux pour les
sociétés commerciales dotées de la personnalité morale de droit algérien de la
dernière année.
- Statut de la personne morale soumissionnaire s’il y a lieu.
- Attestation de solvabilité bancaire.
- La liste des références professionnelles en Algérie dûment authentifiée et
confirmée par les services contractants au caractère public.
- Le numéro d’identification fiscale.
- Liste des clients visée par les services des impôts.
- Délégation de signature, selon les formes réglementaires appropriées s’il y a
lieu.
- Attester par la mention (Lu et accepté), à la dernière page du présent cahier
des charges de l’offre technique, que le soumissionnaire a pris connaissance de
l’ensemble des prescriptions du présent cahier des charges.

2- L’offre financière comprendra :
- Soumission dûment remplie et signée.
- Bordereau des prix unitaires dûment paraphé et signé.
- Devis quantitatif - estimatif de l’offre dûment signé.

Les offres technique et financière seront fermées et cachetées dans deux enve-
loppes intérieures et intégrées dans une enveloppe extérieure portant la men-
tion :

A Monsieur le président de l’APC de Aïn Benian
01, rue Mahieddine Ali

Avis d’appel d’offres national restreint n° 25/2014
Projet : habillements.

« Soumission à ne pas ouvrir »

Les offres doivent être déposées auprès du :
« Bureau du secrétariat général de la commune de Aïn Benian»

La durée de préparation des offres est de 15 jours. Le dépôt des offres corres-
pond au dernier jour de préparation des offres à partir de la première parution
du présent avis dans le BOMOP ou dans les quotidiens nationaux, avant 12 H.
L’ouverture des plis techniques et financiers aura lieu le même jour à 13 H, au
siège de la commune. Si ce jour coïncide avec un jour férié ou un jour de
repos légal, la durée de préparation des offres est prorogée jusqu’au jour
ouvrable suivant.
Cet avis est considéré comme invitation aux entreprises soumissionnaires pour
assister à la séance d’ouverture des plis.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 15 jours

+ 03 mois

Le président de l’Assemblée populaire communale de Aïn Benian

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 329

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

WILAYA DE OUARGLA

DAIRA DE HASSI MESSAOUD

COMMUNE DE HASSI MESSAOUD

AVIS D’ANNULATION 
PROCEDURE DE 

PASSATION DU MARCHE

Conformément aux dispositions de l’article 114 du décret prési-

dentiel n° 10/236 du 07/10/2010 portant réglementation des mar-

chés publics, modifié et complété, le président de l’Assemblée

populaire communale de Hassi Messaoud informe tous les sou-

missionnaires ayant participé à l’avis d’appel d’offres national

ouvert n° 12/2014

Relatif à : ACQUISITION DES CAMIONS CITERNES

Paru dans les journaux nationaux :

* El-Masar Al-Arabi du 01/02/2014

* Le Jeune Indépendant du 01/02/2014

Que la PROCEDURE DE PASSATION DU MARCHE a été

annulée

Le président de l’Assemblée populaire communale 
Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 002

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ ANEP N° 156 033
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YÉMEN
Sept membres d’Al-Qaïda
tués par un drone 
SEPT MEMBRES d'Al-Qaïda,
dont une femme, ont été tués alors
qu'ils préparaient un attentat, dans
une attaque de drone probable-
ment américain hier à l'aube dans
le sud du Yémen, a indiqué le
ministère américain de la Défense.
L'attaque a visé, selon une source
tribale, une rencontre «sous des
arbres» d'un groupe d'Al-Qaïda
près de Azzan, une localité de la
province de Chabwa. Sept
membres du groupe ont été tués, a
ajouté la même source.

UKRAINE
Violents tirs d’artillerie à
Donetsk

Les tirs d'artillerie se sont intensifiés
hier près de Donetsk, bastion
séparatiste prorusse dans l'est de
l'Ukraine. Plus intenses que ces
derniers jours, les tirs, qui ont
commencé tôt dans la matinée,
semblent partir de la ville en direction
de l'aéroport encore tenu par des
troupes loyalistes ukrainiennes, selon
ces journalistes. Selon l'armée
ukrainienne, un soldat ukrainien a été
blessé dans l'aéroport, épicentre depuis
des mois des combats entre troupes
loyalistes et séparatistes. 

CLIMAT
Accord «historique» entre la
Chine et les Etats-Unis
BARACK OBAMA et son homologue
chinois Xi Jinping, à la tête des deux
pays les plus pollueurs de la planète, se
sont fixés ensemble hier à Pékin de
nouveaux engagements pour lutter
contre le réchauffement climatique.
Qualifiée d'«historique» par le président
américain, cette annonce répond à l'ur-
gence de parvenir à un accord mondial
à la conférence sur le climat fin 2015 à
Paris. Premier émetteur mondial, la
Chine s'est fixée l'objectif d'un pic de
ses émissions de gaz à effet de serre,
responsables de la hausse des tempéra-
tures, «autour de 2030», avec l'intention
«d'essayer d'y arriver plus tôt» selon la
Maison Blanche. De leur côté, les Etats-
Unis se sont engagés sur une réduction
de 26-28% de leurs émissions d'ici
2025 par rapport à 2005.
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D I X I T
«Il est nécessaire d'éliminer (…) la

terreur mondiale et le mal mondial en
la personne du wahhabisme radical.

Tout cela est l'œuvre de l'Occident qui
couve les semences de ces groupes

criminels».
Riyad Haddad, l'ambassadeur

syrien en Russie.
«La lutte contre le terrorisme ne

devait pas être sacrifiée sur l'autel de
schémas idéologiques et

géopolitiques, mais reposer sur la
solide base du droit international». 
Mikhaïl Bogdanov, vice-ministre
russe des Affaires étrangères, à

propos de la coalition anti-DAESH.
«Les parties ont poursuivi leur

discussions en vue de parvenir à une
entente universelle dans les délais

prévus».
Communiqué du ministère russe

des Affaires étrangères à propos des
négociations entre l’Iran et les Six.

Nouvel acte de barbarie perpétré hier
par des extrémistes israéliens. Une
mosquée en Cisjordanie occupée a

été la cible d'un incendie criminel
imputé à des colons israéliens dans

la nuit de mardi à mercredi, selon
des responsables de la sécurité

palestiniens. «Des colons ont
incendié tout le premier étage de la

mosquée dans le village d'Al-
Mougheir situé à proximité de la

colonie israélienne de Shilo et d'une
route réservée à l'usage des colons»,

a indiqué l'un d'eux en rappelant
qu'en 2012 une autre mosquée de ce

village avait déjà été incendiée.

Depuis des années, des colons extrémistes
ainsi que des activistes d'extrême droite
se livrent sous le label «le prix à payer» à

des agressions et des actes de vandalisme contre
des Palestiniens, des Arabes israéliens, des lieux
de culte musulmans et chrétiens, ou même l'ar-
mée israélienne. En général, ce slogan est retrou-
vé près des lieux des exactions commises ce qui
n'a pas été le cas à Al-Mougheir, ont ajouté les
responsables de la sécurité palestiniens.
De fortes tensions règnent à Al-Qods-est et en
Cisjordanie occupées, marquées par des affronte-
ments entre manifestants palestiniens et forces
israéliennes ainsi que par des opérations de la
résistance palestinienne dont le dernier a tué
lundi une femme près du bloc de colonies de
Goush Etzion.
L'armée israélienne a déployé des renforts en
Cisjordanie occupée, tandis que la police faisait
de même sur l'ensemble du territoire israélien
après une opération à Tel-Aviv.
Mardi soir, une bouteille incendiaire a été lancée
vers une antique synagogue de la localité arabe de
Shfaram dans le nord d'Israël, a indiqué une porte-
parole de la police en faisant état de peu de dégâts.
Elle n'a pas précisé si la synagogue était toujours en
activité. Les tensions sont également vives dans les
localités arabes israéliennes après la mort d'un jeune
homme tué samedi par la police israélienne. 
Des affrontements ont lieu depuis plusieurs

semaines en Israël et dans les territoires palesti-
niens occupés. Deux attaques à la voiture bélier
ont fait quatre morts, en plus des deux auteurs
palestiniens, à Al-Qods-est, depuis fin octobre.
Mais jusqu'alors, les frictions étaient limitées en
Cisjordanie et à Al-Qods-est, qui est le théâtre de
heurts jour et nuit.
Depuis samedi, les violences ont aussi gagné les
villes arabes israéliennes, après la mort à Kafr
Kana d'un jeune Arabe de 22 ans, assassiné par
des policiers. Les tensions ont également été avi-
vées lundi par le décès en Cisjordanie d'une
Israélienne de 25 ans, tuée à coups de couteau, et
de son agresseur palestinien, tombé en martyr
dans la foulée, ainsi que par celui d'un soldat de
l’armée d’occupation âgé de 20 ans, poignardé à
Tel-Aviv. Avant-hier, un Palestinien de 22 ans a,
lui, été tué près d'Al-Khalil.
Comment expliquer ce regain de tensions? 
Occupation, colonisation, arrestations, brimades,
chômage… Les raisons de la colère sont nom-
breuses du côté des Palestiniens. Le conflit
semble pourtant s'être cristallisé autour de l'es-
planade des Mosquées. Après sa fermeture par le
gouvernement israélien fin octobre, ce lieu saint
de l'islam s'est de nouveau embrasé la semaine
dernière, après qu'une centaine d'extrémistes
juifs ont réclamé le droit d'y prier. Désormais, les
Palestiniens craignent que Benyamin Netanya-
hou, le Premier ministre israélien, ne cède à la
pression des juifs ultras, avec la perspective
d’élections anticipées en 2015. Si celui-ci a répé-
té qu’il n’avait aucune intention de modifier le
statu quo sur l’esplanade, Mahmoud Abbas, le

président de l’Autorité palestinienne, a tout de
même averti que les Palestiniens défendraient
l’esplanade et la mosquée Al-Aqsa qui s’y trouve
«contre les colons et les extrémistes».
«La police a été placée en état d’alerte avancé»,

a indiqué une porte-parole. Outre le renforce-
ment des effectifs, Benyamin Netanyahu a
ordonné qu'on démolisse les maisons d'auteurs
d'actes «terroristes» (sic). Un acte qui montre la
détermination de Tel Aviv mais qui pourrait aussi
attiser encore un peu plus les tensions. «Si cette
folie ne s'arrête pas maintenant, nous allons nous
retrouver au même point que lors des jours
sombres de la seconde Intifada», prévient le quo-
tidien Yedioth Ahronoth. Autrement dit : un nou-
veau soulèvement qui pourrait faire des milliers
de morts, comme entre 2000 et 2005.
D’autres éditorialistes se montrent plus mesurés,
comme ceux de Maariv, qui estiment qu’«on ne
peut savoir encore clairement s'il s'agit d'une troi-
sième Intifada». Avant de convenir, toutefois,
que tout le monde «commence à se demander :
(...) est-ce que je dois prendre le bus ou pas? Est-
ce que je dois attendre à la gare ou pas?». Du côté
du gouvernement israélien, l’inquiétude est en
tout cas elle aussi très grande. «Il est clair que
nous assistons à une escalade», a convenu le
ministre de la Défense, Moshe Yaalon, «mais
comment faut-il l'appeler? Attendons de voir».
Dans une atmosphère où «les esprits sont échauf-
fés», l'opinion doit se préparer à la possibilité
d'une «escalade supplémentaire» et de nouveaux
attentats, a-t-il averti. La peur a changé de camp.

M. K. et agences

Le syndrome burkinabé serait-il en train de se
répandre en Afrique ? Un autre pays du Sahel
commence à bouger : il s’agit du Tchad. Le
mécontentement des Tchadiens semble
prendre de l'ampleur. Des habitants de la ville
de Sarh (sud) et des lycéens de N'Djamena ont
manifesté avant-hier pour dénoncer la pénurie
de carburants, la cherté de la vie dans le pays
et soutenir des enseignants grévistes qui récla-
ment le paiement de primes. Des notaires, avo-
cats et huissiers se seraient également joints au
mouvement de grève, selon RFI.
A Sarh (500 km au sud-est de N'Djamena), tôt
mardi matin, des habitants ont frappé sur des
casseroles pour dénoncer à grand bruit le coût
de la vie, selon des habitants joints par télé-
phone par RFI. Des groupes de manifestants
ont également lancé des pierres sur la mairie et
brûlé des pneus dans des rues, entraînant l'in-
tervention de la police, selon les mêmes
sources. 
«La hausse du prix des carburants et le non-
paiement des primes des examens des ensei-
gnants sont à l'origine du mécontentement», a

expliqué l'un d'eux sous couvert d'anonymat.
Plusieurs manifestants auraient été blessés,
dont certains grièvement. Certains médias
locaux évoquent le décès de deux manifes-
tants, mais ce chiffre n'a pas été officiellement
confirmé. «A l'appel de syndicats d'ensei-
gnants qui ne supportent pas la cherté de prix
de carburant aux environs de quatre heures du
matin, la ville s'est réveillée par un concert de
casseroles», a ajouté cet habitant, assurant que
«toute la circulation est bloquée, aucun engin
ne circule. Toutes les boutiques sont fermées
ainsi que le marché de la ville». A N'djamena,
des groupes de lycéens sont également des-
cendus dans la rue mardi matin pour manifes-
ter leur soutien aux revendications des ensei-
gnants. Les manifestants ont été dispersés par
la police anti-émeutes. Le Tchad a commencé
à produire du pétrole en 2003. La production
était de l'ordre de 100.000 barils par jour en
2013, selon le département américain de
l'Energie. Les revenus pétroliers lui ont permis
de moderniser son armée, de se doter d'un
meilleur réseau routier et de construire de

nombreux bâtiments publics. Mais les
membres de la société civile et de l'opposition
demandent au président Idriss Déby Itno d'em-
ployer davantage cette manne pour améliorer
les conditions de vie de la population aux
revenus très bas. Le Tchad figure parmi les dix
derniers pays au monde, classés selon l'Indice
de développement humain (IDH) des Nations
unies. Le gouvernement a tenu un point presse
à la mi-journée de mardi pour tenter d'apaiser
les tensions. Le ministre des Finances
Bedoumra Kordje a appelé à «maintenir le dia-
logue avec les syndicats», expliquant que les
salaires impayés de certains fonctionnaires
n'étaient dû qu'à un décalage d'une semaine lié
au recensement. D'après le ministre, certains
fonctionnaires émargent en effet à plusieurs
reprises, faisant perdre jusqu'à 30 millions
d'euros par an à l'Etat.
En revanche, la cherté de la vie et la question
de la pénurie de carburant n'ont pas été évo-
quées par le ministre. La tendance serait-elle la
radicalisation des revendications et des foules
? Les prochains jours le diront. R. I.

LE TCHAD EST-IL SUR LE POINT DE VACILLER ?

Emeutes dans plusieurs villes 
du pays contre la cherté de la vie

UNE MOSQUÉE INCENDIÉE PAR DES COLONS EN CISJORDANIE OCCUPÉE

Israël craint une nouvelle intifada,
plus importante que les précédentes
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La nuit des 8 et 9 novembre
1989 reste un symbole de

liberté en Europe. À la stupeur
du monde entier, le mur qui

coupait Berlin en deux depuis
vingt-huit ans se fissure. La fin

du « rideau de fer », selon
l’expression instaurée par

Churchill lors de son discours à
Fulton le 5 mars 1946, a nourri

l’espoir de la fin des divisions
entre les peuples.

Depuis, à l’heure de la mondialisa-
tion, de l’ouverture des frontières,
de la libre-circulation, d’Internet,

l’homme construit des dizaines de murs.
Parfois longs de plusieurs milliers de kilo-
mètres, barbelés ou électrifiés, atteignant
parfois huit ou dix mètres de hauteur, à
double paroi, gardés par des soldats, des
caméras ou des drones de reconnaissance,
souvent renforcés par des mines antiper-
sonnel, les murs de séparation contempo-
rains peuvent ne pas se montrer compa-
rables dans leurs caractéristiques. Les plus
fréquents relèvent du domaine sécuritaire,
qu’il soit civil ou militaire. Ils ont été
construits pour contenir l’immigration ou

pour lutter contre la contrebande ou le tra-
fic de drogue. Ils divisent les peuples et les
cultures et ont pour point commun de ne
jamais remplir totalement leur mission
première.
Des milliers de kilomètres de frontières
réputées infranchissables séparent aujour-
d’hui les États-Unis et le Mexique,
l’Union européenne et l’Afrique (notam-
ment entre l’Espagne et le Maroc, mais
aussi tout le long des côtes méditerra-
néennes par une forme de blindage mariti-
me, une mer blindée), l’Inde et le Bangla-
desh, l’Irak et l’Arabie saoudite, etc.
En avril 2002, le gouvernement d’Ariel
Sharon a décidé de construire un mur
continu le long de la Ligne verte, ligne
d’armistice de 1949 et frontière établie en
1967. Les Israéliens parlent de « clôture
de sécurité » ou de « barrière de sépara-
tion », ou encore de « barrière antiterroris-
te » ou de « mur de la honte ». Pour
Alexandra Novosseloff, la construction de
ce mur ne suscite aucun état d’âme :
« C’est un fait qui ne fait même pas l’ob-
jet de débats dans la société. Les organisa-
tions non gouvernementales qui combat-
tent son tracé ou ses conséquences huma-
nitaires n’ont pas remis en cause son prin-
cipe même. Israël veut matérialiser sa
séparation d’avec son voisin. Construire le

mur, c’est entamer une séparation définiti-
ve dont les gouvernements israéliens
étaient déjà convaincus quand ils construi-
sirent une barrière de sécurité autour de la
bande de Gaza ». Pour les Palestiniens, la
construction du mur confisque leurs terres,
les exproprie. « Des plaintes sont réguliè-
rement déposées auprès de la Cour suprê-
me israélienne. Rarement celle-ci a invali-
dé le tracé initial du mur ou celui imposé
par les faits. De façon paradoxale, sans les
Palestiniens, leur main d’œuvre, leurs
entreprises, leurs carrières, ce mur n’aurait
jamais vu le jour. 26 000 Palestiniens sont
employés à sa construction ! ».
L’anniversaire de la chute du mur donne
chaque année lieu à de nombreux com-
mentaires. Fin mai 2014, le Premier
ministre ukrainien Arseni Iatseniouk a
affirmé « qu’il n’y aura plus jamais de mur
de Berlin en Europe ». En 1989, la com-
plexité et l’ampleur des phénomènes de la
mondialisation ne s’étaient qu’en partie
manifestées. Les années quatre-vingt-dix
et plus encore le début du XXIème siècle
ont montré la face cachée de ce phénomè-
ne : le terrorisme, l’immigration, les
inégalités, la criminalité, l’exclusion
sociale, les luttes sociales, la pauvreté,
mais aussi la financiarisation de l’écono-
mie, les guerres commerciales et l’érosion

des droits des travailleurs sont autant d’as-
pects qui ont marqué les des dernières
décennies.
Les murs contemporains n’ont pas pour
ambition de stopper les contacts avec les
ressortissants de l’autre côté, comme
c’était le cas du mur de Berlin. Ils se pré-
occupent d’enfermer dehors les indési-
rables. Le mur définit une communauté
sociale et territoriale digne de protection
et il définit également les catégories dan-
gereuses dont il convient de se protéger. Il
marque surtout un pouvoir de décision
(décider de la séparation), un pouvoir de
contrôle (contrôler le déplacement des
autres) et un pouvoir de catégorisation
(légitimer la séparation par la stigmatisa-
tion des réprouvés).
Dernières en date, les enclaves urbaines
fortifiées (les barrios privados d’Amé-
rique latine, ou quartiers résidentiels sur-
veillés). Ces dispositifs qui ont tendance à
se répandre dans le monde entier suppo-
sent l’anticipation permanente d’une
menace extérieure qui appelle le déploie-
ment de techniques d’inspirations militai-
re et technique pour contrôler un territoire
privatisé. Au sein de ce territoire, un mode
de gouvernance privé tend à se substituer
au gouvernement public. Les classes
sociales s’isolent. Elles restent entre elles
et n’ont même plus conscience d’être
riches. LeFrankfurter Allgemeine Zei-
tung a montré à quel point en Allemagne,
il est facile de ne pas se rendre compte
qu’on fait partie des plus favorisés. Au
quotidien, les classes sociales supérieures
ne rencontrent en effet guère de personnes
différentes d’elles. Et leurs amis et leurs
connaissances ont au moins autant d’ar-
gent qu’elles.
On ne rêve pas d’être moins libre, plus
pauvre, plus humilié, plus exploité, plus
dominé, moins instruit... Pourtant, la pré-
carité est déjà une réalité pour nombre de
travailleurs, de privés d’emploi et de
retraités, et la peur du déclassement n’a
jamais été aussi prégnante chez les autres.
Ceux qui pensaient qu’après 1989, après
la désagrégation de l’URSS, c’était la fin
de l’histoire ou dit autrement, la victoire
définitive du capitalisme, commencent à
déchanter. L’éternelle grande peur des
possédants, des dominateurs cyniques, qui
leur fait dire que tout doit changer dans
l’univers de la finance pour que rien ne
change dans l’univers capitaliste sont en
train de prendre un coup derrière la tête.

TOUJOURS PLUS DE MURS DANS UN MONDE SANS FRONTIÈRES

Capitaine Martin
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Trois formations ont marqué la
soirée de clôture du quatrième

Festival international du Samaa
soufi à Sétif, ce mardi 11

novembre, à la Maison de la
culture Houari-Boumedienne,

dans une fusion de gaieté et de
rythmes. 

Après sept belles soirées marquées
par la participation de vingt quatre
troupes dont douze de pays étran-

gers, les lampions de la quatrième édition
du Festival international du Samaa soufi à
Sétif se sont éteints ce mardi, en présence
d’un public nombreux et enchanté. Trois
formations ont clôturé en beauté le ren-
dez-vous du quatrième Samaa soufi , en
l’occurrence Affak de Annaba, El Moun-
chid syrien Abderrahmane Abdel Maoula
et l’ensemble El Ghazali du Maroc. Dans
un merveilleux décor tout en couleurs et
auquel s’ajoute la vivacité de l’animateur
Khaled Chkabkab qui manie parfaitement
la langue d’El Moutanabi, que l’assistan-
ce, rehaussée par la présence du wali de
Sétif, M. Mohamed Bouderbala, a eu droit
a un menu alléchant puisé dans les réper-
toires de chants sacrés, qui abordent l’élo-
ge divin par les airs de gaieté et les
rythmes dansants. Le moment marquant
de la soirée est sans nul doute cette fusion
entre la troupe Affak de Annaba, l’en-
semble marocain El Ghazali et El Moun-
chid syrien Abderrahmane Abdel Maoula,

accompagnés du grand flûtiste Ziad El
Kadhi Amine qui a donné lieu à une sorte
de vertige mélodique et rythmique invo-
quant Dieu et son prophète à travers un
madih connu dans le chant soufi intitulé
«Ya rassoul ellah». Le commissaire du
festival, M. Driss Boudiba a tenu à remer-
cier tous ceux et celles qui ont contribué à

la réussite de cette manifestation organi-
sée sous le haut patronage de Mme la
ministre de la Culture, Nadia Labidi. 
Il a estimé que cette quatrième édition est
«encore une fois fidèle à son objectif,
celui de perpétuer et préserver un patri-
moine musical universel».

De Sétif, Djamel Gherib

IMAGE
Lightning The City avec le photographe
Youcef Krache. Exposition phare de la
Biennale Djart’14. Tunnel des Facultés,
Alger, dès le lundi 10 novembre.
L’espace public, son usage et son
exploitation représentent une
problématique profondément ancrée dans
la société, régie par les principes du
subconscient collectif, qui font que ce
dernier soit peu, pas du tout ou bien mal
exploité. 

HISTOIRE
Histoire(s) en cinq haltes par Nicène
Kossentini. 
Du jeudi 6 au samedi 15 novembre. Une
installation sonore, comportant les
témoignages de cinq Algériens sur leur
quotidien. Ils ponctueront un parcours
allant de Maqam El-Chahid au Jardin
d’Essais, passant par la grotte de
Cervantès, la villa Dar Abdellatif et le
Musée des Beaux-Arts. Un projet qui, au-
delà de son objectif primaire, vise à
rappeler aux gens la richesse de certains
lieux ayant perdu l’intérêt du grand
public.

PLACETTE
L'art dans l'espace public. Samedi 15
novembre. 13h. Placette Ben Boulaid
(ex-Rue Tanger), Alger-centre. Investir
l'espace ! Lui insuffler une nouvelle âme
lors d'un après-midi avec un programme
dont vous serez l'instigateur. Que vous
souhaitiez dégainer votre instrument de
musique, chanter à l'unisson, faire le
portrait des passants, exposer vos
créations, vous mouvoir au rythme de la
musique ou simplement assister à un
bouillonnement artistique... 

FILM
Djinns de Hugues Martin et Sandra
Martin (France, fantastique, 100').
Mercredi 19 novembre.15h. Institut
français d'Alger. Algérie, 1960. Une
section de paras français est envoyée à la
recherche d’un avions disparu dans le
désert algérien. L’épave de l’avion est
rapidement localisée, mais il n’y a aucun
survivant, juste une mallette estampillée
secret défense. Prise d’assaut par des
soldats ennemis, la troupe trouve refuge
dans une étrange citadelle abandonnée. 

COULEURS
Un samedi en couleurs ou de la couleur
pour tout le monde. Accessible aux
enfants et aux familles. Samedi 29
novembre, de 10h à 13h. Port de la
Madrague-Aïn Benian. Place à
l'imagination avec les gros pinceaux et
les pots de peinture.

COMBATTANTES
L’exposition Moujahidate, nos héroïnes
est visible au Musée des arts et traditions
populaires de Médéa, jusqu'au 30
novembre. Œuvre de la photographe
franco-algérienne Nadja Saïd Makhlouf,
l’exposition est un enchaînement des
portraits de combattantes algériennes,
espagnoles, françaises et juives pour
l’indépendance de l’Algérie.

PEINTURE
Exposition Papier et peinture à l'eau de
Djahida Houadef et Safia Zoulid. Musée
public national des Beaux-arts, Alger.
Galerie des Bronzes jusqu'au dimanche
30 novembre. 

ORIENTALISME
Georges Gasté à Bou Saâda : Une
exposition de peinture jusqu'au dimanche
30 novembre. Institut français d'Alger. Le
peintre orientaliste et photographe
Georges Gasté (1869-1910) a vécu en
Algérie de 1894 à 1898. Après plusieurs
étés à Alger (depuis 1892), il s’installe à
Bou Saâda où il peint et photographie la
vie de tous les jours.

Langa
LE GROUPE sud-africain Abavuki se produira sur la scène de la
salle Ibn Khaldoun, aujourd'hui, jeudi 13 novembre, dès 20h30,
pour son premier concert à Alger. 
Accueilli par l'établissement Arts et Culture de la wilaya d'Alger,
Abavuki vient d'un township près de la ville du Cap en Afrique
du Sud. Fondé en 2001 et versant dans l’african jazz, le groupe de
jeunes musiciens de Langa offre un tissage de rythmes et de
mélodies traditionnelles africaines dans un format contemporain.
La danse ne manquera pas et donnera même une sensation latino-
américaine. Nommé Abavuki qui signifie «Réveille-toi, lève-tôt
!», ce groupe ne se réfère pas seulement à sa jeunesse, mais aussi
à cette philosophie de saisir l'occasion et de faire avancer les
choses pour ses membres d'abord. Constitué de neuf musiciens,
ce groupe fort de l'expérience de chacun de ses membres déve-
loppe un son avec des marimbas, des percussions, des cuivres
(saxophone, trompette, trombone). Il utilise même des casseroles
en acier et expérimente une voix d'opéra. Chaque musicien appor-
te sa pierre à l'édifice, à l'image de Mkhokheli – Kim – Masala
qui compose une grande partie de la musique, lui qui a un grand
sens du rythme. Ou alors Bongani Ngesi qui joue de la musique
depuis l'âge de 8 ans, affectionnant le jazz et la house. Durant un
séjour de trois mois en Italie avec l'invitation au programme
Benetton Fabrica, il a enregistré un album solo : Sababamba. Ce
percussionniste s'est également rendu à Oman avec le Ibuyamo
Ensemble. Bonne soirée ! M. R.

LA MUSIQUE DU JOUR

11
4e FESTIVAL INTERNATIONAL DU SAMAA SOUFI

Clôture en beauté à Sétif

SORTIR

DÉDIÉ à la production littéraire des jeunes
auteurs pour lesquels l’écriture en français
a constitué un refuge, le 3e colloque sur la
littérature maghrébine d’expression fran-
çaise s'est clôturé ce mardi 11 novembre, à
l’université Hadj-Lakhdar de Batna. Pour
l'écrivain Amine Zaoui, «le romancier
algérien Kamel Daoud nommé pour le prix
Goncourt et lauréat du prix des cinq conti-
nents de la francophonie est la preuve que
la littérature maghrébine d'expression fran-
çaise continue toujours de marquer sa pré-

sence à l’échelle mondiale». Cette littératu-
re offre au monde une fenêtre sur les pays
et les cultures du Maghreb, selon l’auteur
de Festin de mensonges qui a regretté «la
faiblesse de la traduction et des langues
étrangères au Maghreb». Ce colloque
confirme, d'après lui, la continuité de la
production littéraire maghrébine, évoquant
les écrits de nouveaux auteurs comme
Anouar Benmalek, Salim Bachi, Hamid
Grine et Abdelkader Djemaï, venus après la
génération des Kateb Yacine, Mohamed

Dib, Assia Djebbar, le Marocain Driss Che-
raïbi et le Tunisien Albert Mimi. Ce col-
loque a réuni sous la thématique «La litté-
rature maghrébine d’expression française,
le défi du nouveau siècle… écriture et pers-
pectives» des spécialistes d’Algérie, de
France, de Tunisie et d’Espagne, en pré-
sence d'un grand nombre d’étudiants et de
chercheurs qui ont longuement dialogué
avec l’hôte de cette édition, l’écrivain
Amine Zaoui, autour des «plaisirs» de
l’écriture dans deux langues différentes.

3e Colloque sur la littérature maghrébine
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le jeune independant
télévision

10:25 Une histoire, une urgence
10:55 Une histoire, une urgence
11:20 Une histoire, une urgence
11:55 Petits plats en équilibre
12:00 Les douze coups de midi
12:50 L’affiche du jour
13:00 Le journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:45 Histoire d’un rêve
13:50 Météo
13:55 Les feux de l’amour
15:15 Maman à 16 ans
17:00 4 mariages pour 1 lune de miel
18:00 Bienvenue chez nous
19:00 Money Drop
19:50 Trafic info
19:55 Météo
20:00 Le journal
20:25 My Million
20:35 FOOTBALL : FRANCE /
ALBANIE
22:40 Euro Millions
22:45 MON INCROYABLE FIANCÉ
23:40 Mon incroyable fiancé
00:35 Mon incroyable fiancé

12:00 Tout le monde veut prendre sa
place
12:55 Météo
13:00 Journal de 13 h
13:50 Météo, Consomag
14:00 Toute une histoire
15:15 L’histoire continue
15:45 Comment ça va bien !
17:05 Dans la peau d’un chef
17:55 Point route
18:00 Face à la bande

18:55 N’oubliez pas les paroles

19:30 N’oubliez pas les paroles
19:55 Météo
20:00 Journal de 20 h
20:40 Alcaline l’instant, Météo
20:45 PATRICK SÉBASTIEN ZE
FIESTA ! 40 ANS DE SCÈNE
23:25 Image du jour
23:30 SÉBASTIEN, L’IMITATEUR
CAMÉLÉON
01:20 Dans quelle éta-gère...

12:00 Le 12/13
12:55 Météo à la carte
13:50 Nous nous sommes tant aimés
14:20 Un cas pour deux
15:15 Un cas pour deux
16:05 Des droits pour grandir
16:10 Des chiffres et des lettres
16:50 Harry
17:25 Un livre un jour
17:30 Slam
18:10 Questions pour un champion
19:00 Le 19/20
19:58 Météo
20:00 Tout le sport
20:15 Météo régionale
20:20 Plus belle la vie
20:45 THALASSA
22:40 Frères d’armes
22:45 Météo
22:50 Soir 3
23:20 DOCS INTERDITS
00:25 Si près de chez vous

08:00 La météo
08:05 Zapsport
08:10 Les Simpson
08:30 Inside Llewyn Davis
10:15 La semaine de Gaspard Proust

10:20 Mon âme par toi guérie
12:25 La nouvelle édition
12:45 La nouvelle édition - 2e partie
14:05 La boîte à musique des
Guignols
15:20 Surprises
15:35 Le Hobbit : la désolation de
Smaug
18:15 Le before
18:45 Le JT
19:05 Le grand journal
20:00 Le grand journal, la suite
20:25 Le petit journal
20:55 MALAVITA
22:45 GRAVITY
00:15 Les garçons et Guillaume, à
table !
01:35 Les poupées russes

11:25 Planète glace
12:05 360°-Géo
12:50 Villages de France
13:20 Arte Journal
13:30 Les sentiments
15:15 Dans tes yeux
15:40 Quand tombent les étoiles
16:25 En Éthiopie, sur les traces des
premiers chrétiens
17:20 X:enius
17:45 Paysages d’ici et d’ailleurs
18:15 Au fil de l’Elbe
19:00 Vautours africains : Le bal
funèbre
19:45 Arte Journal
20:05 28 minutes
20:45 Silex and the city
20:50 PALACE BEACH HOTEL
22:25 LES SUPERPOUVOIRS DE
L’URINE
23:15 Les filles-dragons
00:45 Court-circuit

10:00 Modern family
10:30 Modern family
10:50 Desperate Housewives
11:45 Desperate Housewives
12:40 Météo
12:45 Le 12.45
13:05 Scènes de ménages
13:40 Météo
13:45 Les demoiselles d’honneur s’en
mêlent
15:35 La spirale du mensonge
17:25 Les Reines du shopping
18:30 Objectif top chef
19:40 Météo
19:45 Le 19.45
20:10 Scènes de ménages
20:50 NCIS : ENQUÊTES
SPÉCIALES
21:45 NCIS : Enquêtes spéciales
22:40 NCIS : ENQUÊTES
SPÉCIALES
23:30 NCIS : Enquêtes spéciales
00:25 NCIS : Enquêtes spéciales

11:00 TV5 Monde le journal
11:15 Tout le monde veut prendre sa
place
12:00 Les escapades de Petitrenaud
12:30 Une brique dans le ventre
13:00 Questions pour un champion
13:30 Le journal de la RTBF
14:05 Mauvais karma
14:50 Mauvais karma
15:30 Nouvo
16:00 360° - géo
16:50 Le dessous des cartes
17:05 Mise au point

18:00 64’ le monde en français -
1re partie
18:20 Le journal de l’économie
18:25 Météo
18:30 64’ le monde en français - 2e
partie
18:50 L’invité
19:00 64’ l’essentiel
19:05 Les escapades de Petitrenaud
19:35 Tout le monde veut prendre sa
place
20:30 Le journal de France 2
21:00 LE PLUS GRAND CABARET
DU MONDE
22:55 Le journal de la RTS
23:20 Comme si c’était hier
23:25 Météo
23:30 ENVOYÉ SPÉCIAL
01:25 TV5 Monde le journal Afrique

09h00 : bonjour d’algérie (direct)
10h30 : chadjaret el sabar (24) rediff
11h00 : l’Algérie Révélée ‘’rediff’’
12h00 : journal en français+météo
12h25 : massadjid oua tarikh (16)
13h20 : prière du vendredi (direct)
13h45 : ahbab nassim el andalouse
14h00 : réflexions
15h00 : un toit, une famille
16h20 : ben 10 (02)
17h00 : kaola (14)
17h20 : cherchell
18h00 : journal en amazigh
18h25 : chadjaret el sabar (25)
19h00 : journal en français+météo
19h25 : point culturel
20h00 : journal en arabe
20h45 : FAMILETNA
21h15 : la dernière mission

13:00 Le journal
13:40 Petits plats en équilibre
13:45 Météo
13:55 Les feux de l’amour
15:15 Sous l’emprise du pasteur :
L’histoire vraie de Mary Winkler
17:00 4 mariages pour 1 lune de miel
18:00 Bienvenue chez nous
19:00 Money Drop
19:55 Météo
20:00 Le journal
20:30 1001 questions santé
20:35 Météo
20:40 Nos chers voisins
20:50 C’est Canteloup
20:55 PROFILAGE
21:50 Profilage
22:55 PROFILAGE
23:50 Profilage
00:55 New York Section Criminelle

10:00 C’est au programme
11:00 Motus
11:30 Les Z’Amours
12:00 Tout le monde veut prendre sa
place
12:55 Météo
13:00 Journal de 13 h
13:50 Météo, Consomag
14:00 Toute une histoire
15:15 L’histoire continue
15:45 Comment ça va bien !
17:00 Dans la peau d’un chef
17:55 Face à la bande
18:50 N’oubliez pas les paroles
19:25 N’oubliez pas les paroles
19:55 Météo

20:00 Journal de 20 h

20:40 Alcaline l’instant, Météo
20:45 ENVOYÉ SPÉCIAL
22:25 COMPLÉMENT D’ENQUÊTE
23:30 Alcaline, le mag
00:20 Dans quelle éta-gère...

10:50 Midi en France
11:55 Météo
12:00 Le 12/13
12:55 Météo à la carte
13:50 Un cas pour deux
14:55 Questions cribles au Sénat
16:05 Des droits pour grandir
16:10 Des chiffres et des lettres
16:50 Harry
17:25 Un livre un jour
17:30 Slam
18:10 Questions pour un champion
19:00 Le 19/20
19:58 Météo
20:00 Tout le sport
20:15 Météo régionale
20:20 Plus belle la vie
20:45 MON MEILLEUR AMI
22:25 Météo
22:30 Grand Soir 3
23:20 Le pitch
23:25 LA PERMISSION DE MINUIT
01:15 27

07:25 Le petit journal
07:50 Les Guignols de l’info
08:00 La météo
08:05 Zapsport
08:10 Les Simpson
08:30 Il était temps
10:30 Engrenages
11:25 Engrenages
12:25 La nouvelle édition

12:45 La nouvelle édition - 2e partie
14:05 Le médecin de famille
15:35 Spécial investigation
16:30 Les derniers jours
18:15 Le before
18:45 Le JT
19:05 Le grand journal
20:00 Le grand journal, la suite
20:25 Le petit journal
20:55 RAY DONOVAN
21:45 Ray Donovan
22:40 LILYHAMMER
23:25 Suzanne
01:00 Le journal du hard

07:00 Metropolis
07:45 La France par la côte
08:30 X:enius
08:55 Le dernier calife d’Afghanistan
10:55 Le bonheur est dans l’assiette
11:20 Planète glace
12:05 360°-Géo
12:50 Villages de France
13:20 Arte Journal
13:30 La peau douce
15:40 Dingomaro
16:25 Stonehenge
17:20 X:enius
17:45 Paysages d’ici et d’ailleurs
18:15 Au fil de l’Elbe
19:00 L’instinct de survie des lions de
Xakanaxa
19:45 Arte Journal
20:05 28 minutes
20:45 Silex and the city
20:50 LILYHAMMER
21:35 Lilyhammer
22:25 L’HÔPITAL ET SES
FANTÔMES
23:25 L’hôpital et ses fantômes
00:35 Fame

08:20 Sammy & Co
08:35 Le petit Nicolas
08:45 Météo
08:50 M6 Boutique
09:55 Météo
10:00 Modern family
10:30 Modern family
10:50 Desperate Housewives
11:45 Desperate Housewives
12:40 Météo
12:45 Le 12.45
13:05 Scènes de ménages
13:40 Météo
13:45 Vol 732 : terreur en plein ciel
(1/4)
14:30 Vol 732 : terreur en plein ciel
(2/4)
15:25 Vol 732 : terreur en plein ciel
(3/4)
16:20 Vol 732 : terreur en plein ciel
(4/4)
17:25 Les Reines du shopping
18:30 Objectif top chef
19:40 Météo
19:45 Le 19.45
20:10 Scènes de ménages
20:50 RISING STAR
23:00 RISING STAR
00:00 Vu à la télé

12:00 Mixeur, les goûts et les idées
12:30 Jardins & loisirs
13:00 Questions pour un champion
13:30 Le journal de la RTBF
14:00 Un jour, un destin
15:35 Pardonnez-moi
16:00 Voyages au bout de la nuit

17:00 Questions à la une
18:00 64’ le monde en français - 1re
partie
18:20 Le journal de l’économie
18:25 Météo
18:30 64’ le monde en français - 2e
partie
18:50 L’invité
19:00 64’ l’essentiel
19:05 Magazine
19:35 Tout le monde veut prendre sa
place
20:30 Le journal de France 2
21:00 DES RACINES & DES AILES
22:55 Le journal de la RTS
23:20 Météo
23:25 UNE VIE
00:50 TV5 Monde le journal Afrique

10h50 : le front sud...stratégie d’une
révolution ‘’rediff
12h00 : journal en français+météo
12h25 : maoussime el matar (20)
13h45 : sarkhet el miyah (08)
14h35 : assrar el madhi (17)
15h20 : ali oua ali yedi oua ali ma
yedich
16h30 : ben 10 (01)
17h00 : kaola (13)
17h15 : takder tarbah
18h00 : journal en amazigh
18h25 : chadjaret el sabar (24)
19h00 : journal en français+météo
19h30 : canal azur
20h00 : journal en arabe
20h45 : FAMILETNA
21h15 : le feu et la cendre
22h50 : culture club
23h50 : festival de la musique
andalouse

13JJEUDIEUDI VVENDREDIENDREDI le jeune independant
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20.55 : Profilage
Série TV - PolicierFrance2014
Clarisse Luciani se présente à la DPJ,
bouleversée. La jeune femme s’est réveillée ...

20.50 : RISING STAR - LA FINALE
Musique - Divertissement
Commencée il y a neuf semaines, la compétition
prend fin avec cette grande finale, diffusée ...

20.50 : Envoyé spécial
Comparateurs : le meilleur prix à portée de
clic ? Les comparateurs de prix ont bouleversé
nos habitudes de consommation. Huit
internautes français sur dix les utilisent ...

21.00 : Des racines et des ailes
Culture Infos - Société
Dans le vieux Cahors, des «enquêteurs du
patrimoine» visitent des maisons dans l’espoir
de mettre au jour des trésors médiévaux. ...

20.55 : Ray Donovan
Série  Craignant que Sullivan s’en prenne à
sa famille, Ray demande à Avi de veiller sur
sa femme et ses enfants. Pendant ce temps,...

20.45 : MON MEILLEUR AMI
Film avec Daniel Auteuil, Dany Boon
François est un marchand d’art parisien.
Lors d’une vente aux enchères, il acquiert
pour une petite fortune un magnifique ...

20.35 : FRANCE / ALBANIE 
Football - Sport
Après des victoires convaincantes contre le
Portugal (2-1) et l’Arménie (3-0), l’équipe ...

20.50 : NCIS : enquêtes spéciales
Série Un photographe de la Marine disparaît
alors qu’il devait témoigner devant la cour ...

20.55 :
MALAVITA
Film  avec Robert de
Niro, Michelle
Pfeiffer…
Un ancien mafieux
new-yorkais, Fred
Blake alias Giovanni
Manzoni, est
réinstallé
secrètement avec sa
femme et ses deux
enfants dans un ...

20.50 : PATRICK
SÉBASTIEN, ZE FIESTA ! 
Emission TV - Divertissement
Sur la scène de l’Olympia, l’animateur des «
Années bonheur » et du « Plus Grand ...

21.00 : LE PLUS GRAND
CABARET DU MONDE 
Emission TV - Divertissement
Ce rendez-vous plein de magie, d’humour et
de visuels plus spectaculaires les uns que ...

20.45 : Thalassa
Culture Infos - Documentaire
Corentin, nomade des mers. Jeune ingénieur,
Corentin de Chatelperron est aussi un
aventurier. Il s’est lancé un double défi :
naviguer pendant six mois dans le golfe ...

JOURSJOURS
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SENTIR VOTRE PORTABLE VIBRER
DANS VOTRE POCHE, ALORS QUE NON.
C’EST LE SYNDROME DES VIBRATIONS

FANTÔMES !

Sentir des vibrations fantômes de votre portable dans votre poche est un phénomène
commun qui survient tous les jours à des millions de personnes.
Ce phénomène, qui commence à devenir de plus en plus courant, a un nom : Le
syndrome des vibrations fantômes.
Selon Tom Stafford, professeur de science cognitive et de psychologie à l’université
de Sheffield en Angleterre, ces hallucinations sensorielles proviennent en fait d’un
jugement de perception émis par notre cerveau.

AU SOMMET Asie-Pacifique à
Pékin, Vladimir Poutine a posé
un châle sur les épaules de la
Première dame chinoise Peng
Liyuan. Ce geste, en somme plu-
tôt anodin, a provoqué de nom-
breuses réactions d'amusement sur
les réseaux sociaux chinois, à tel
point que les autorités ont finale-
ment censuré l'image.
Chasse au tigre, torse nu sur son
cheval: le président russe aime se
montrer sous un jour viril, une
image à laquelle les Chinoises
seraient d'ailleurs assez sensibles.
Mais cette fois, c'est de galanterie
dont l'homme fort du Kremlin a fait
preuve envers la première dame chi-
noise, alors qu'au même moment son
mari s'entretenait avec Barack
Obama. Sur les images, on aperçoit

finalement un assistant donner un
manteau plus "approprié" à l'ancienne
chanteuse de variétés.
Retransmises en direct à la télévision,
l'image a beaucoup amusé les inter-
nautes locaux notamment sur Wiebo,
le Twitter chinois, ces derniers ironi-
sant sur les réelles intentions du pré-
sident russe, pour rappel divorcé.
L'extrait vidéo a fait le tour des
sites d'infos chinois mais a rapide-
ment été censuré par les autorités,
très soucieuses de préserver l'image
de leurs dirigeants. S'il prête à sou-
rir, cet épisode - déjà baptisé par
certains "coatgate" - montre égale-
ment le fossé culturel qui existe
avec la Chine, très à cheval sur ce
qu'elle considère comme un com-
portement acceptable en public. 

LE GENTLEMAN VLADIMIR POUTINE
CENSURÉ EN CHINE

UNE MONTRE
PATEK PHILIPPE
VENDUE POUR
21,3 MILLIONS DE
DOLLARS

CLOU DES VENTES aux enchères de
novembre organisées par les grandes
maisons Sotheby's, Christies et Antiquo-
rum, la montre "Graves", du nom du
banquier new yorkais Henry Graves, qui
l'avait commandé à Patek Philippe, a
"confirmé son statut de garde-temps le
plus cher de l'histoire des enchères" en
atteignant 24 millions USD et en battant
le record de 11 millions USD qu'elle
avait déjà établi en 1999, a indiqué
Sotheby's.
La maison d'enchères tablait avant la
vente de mardi sur une estimation de 15
millions USD qui a été largement
dépassée. La montre était convoitée par
cinq enchérisseurs dans la salle d'un
palace genevois, qui se sont affrontés
pendant 15 minutes de suspense. Le
commissaire priseur a abaissé le mar-
teau à 21,3 millions USD. Avec la com-
mission, l'acheteur, qui est resté anony-
me, devra s'acquitter de 24 millions de
dollars pour emporter sa précieuse
acquisition. La "Supercomplication
Henry Graves" est la montre la plus
complexe au monde entièrement fabri-
quée à la main.
Elle a gardé ce statut de montre la plus
complexe du monde pendant 56 ans et a
ensuite été supplantée par d'autres
montres fabriquées à l'aide d'ordinateur. 

UN CHÂTEAU de sable
de 12 mètres de haut,
sculpté par l'artiste améri-
cain Rusty Croft au centre
de Niteroi, la ville située
de l'autre côté de la baie
de Rio, veut entrer dans le
Guinness des records.
Celui qui veut détenir le
titre de plus grand château
de sable du monde a été
inauguré mardi dans le
complexe touristique
"Chemin Niemeyer", qui
compte plusieurs bâti-
ments du célèbre architec-
te et constructeur de Bra-
silia Oscar Niemeyer,
mort en 2012 à l'âge de
104 ans. Même s'il pleut,
il restera entier car il a été
conçu pour résister aux
intempéries.
Mais sa durée de vie sera
courte: après avoir reçu
une équipe du livre Guin-
ness des records mercredi,
l'oeuvre de Rusty Croft

sera démolie. L'initiative
est partie de deux entre-
prises américaines qui
voulaient populariser
leurs marques sur le mar-
ché brésilien, a indiqué
mardi le quotidien O Dia.
Selon Marcos Gomes,
président du Chemin Nie-
meyer, Niteroi a été choi-
sie pour la beauté du site
et de la vue. L'action doit
donner de la visibilité à la
ville et aux oeuvres d'Os

car Niemeyer.
Niteroi accueille le plus
grand nombre d'oeuvres
de l'architecte, après Bra-
silia, des constructions
qui se distinguent par un
jeu savant de lignes
courbes, "un hommage au
corps de la femme brési-
lienne", selon ses propres
termes. En plus de 70 ans
de carrière, Oscar Nie-
meyer a réalisé quelque
600 oeuvres architectu-
rales dans le monde

À NEW YORK, TOUT LE
MONDE VEUT DEVENIR
ÉBOUEUR
LE SALAIRE annuel d'un éboueur à
New York? Jusqu'à 70.000 dollars. Dans
la plus grande ville des Etats-Unis, le
métier est valorisé. "Ce sont des héros",
dit-on d'eux.
Celui qui cherche à obtenir un poste
comme éboueur à New York doit faire
preuve de patience. Une fois inscrit sur
la liste d'attente, on peut patienter jus-
qu'à 8 ans. Rien que cette année, 94.000
personnes ont postulé pour le job, selon
des chiffres publiés par le Department
of Sanitation de New York City
(DSNY). Or, il n'y a que... 500 places
qui sont disponibles annuellement. 
Si les places sont aussi chères, c'est
parce que le salaire est très attractif. Un
éboueur qui débute va toucher 34.000
dollars par an, soit 27.000 euros. Après
cinq ans, on peut gagner jusqu'à 70.000
dollars (56.000 euros). Alors, malgré le
froid, la pluie, la saleté, les horaires dif-
ficiles et les journées parfois longues de 
12 heures, cela vaut tout de même la 

peine. "En plus, il n'y a pas
besoin d'avoir été à l'université. Tout ce
dont vous avez besoin, à l'exception de
vos muscles et d'être en bonne santé,
c'est d'un permis de conduire pour
camion", explique Belinda Mager du
DSNY.
Si les salaires sont attractifs, c'est justi-
fié. "Les éboueurs font tourner la ville.
S'ils ne faisaient pas leur boulot, cette

ville serait dans un état déplorable.
N'oubliez pas qu'ils sont

aussi dehors pendant
l'hiver, quand il y a
une grosse couche de
neige. Ce n'est pas pour
rien que ces hommes et
ces femmes sont consi-
dérés comme des héros à
New York." 
Joseph Lernan en est le
parfait exemple. Il a com-
mencé dans la profession
l'année dernière, après une
attente de 8 ans. "C'est
comme si j'avais gagné à la
loterie", confie cet homme
de 30 ans qui se lève tous
les jours à 4h du matin.
"Quand vous devenez

éboueur, vous avez aussi l'assurance
d'avoir toujours du boulot. Je veux de la
sécurité. C'est ce que j'ai grâce à ce tra-
vail." L'attente en vaut donc la peine.
"Tu dois patienter des années mais
ensuite, tu fais le plus beau métier de la
ville. Vraiment, quand le soleil brille, je
ne peux pas rêver meilleur travail."

UN CHÂTEAU DE SABLE GÉANT AU BRÉSIL
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Premiers téléphones de marque Microsoft

LL e Lumia 535 et le Lumia
535 Dual SIM utiliseront
la dernière version du

système d'exploitation Win-
dows Phone 8.1 du groupe
américain, selon un communi-
qué.
Ils seront vendus à un prix qua-
lifié d'«abordable» mais non
précisé.
Ces téléphones seront équipés
d'un appareil photo de 5 méga-
pixels et d'un écran de 5 pouces
(12,5 centimètres) de diagona-
le. Ils seront disponibles avec la

suite bureautique Office de
Microsoft pré-installée et don-
neront accès à 15 gigaoctets de
capacité de stockage en ligne.
Ces appareils offriront aussi un
accès simplifié à des fonction-
nalités développées de longue
date par Microsoft comme
Skype (téléphonie sur internet)
et Outlook (courriels).
Microsoft avait annoncé fin
octobre l'abandon pour ses télé-
phones de la marque Nokia,
réservée à l'avenir aux seuls
téléphones basiques.

«Lumia fait maintenant partie
de la famille de produits Micro-
soft, avec la (console de jeux
vidéo) Xbox (le système d'ex-
ploitation) Windows, la (tablet-

te) Surface, de même qu'une
série de services comme Skype,
Office et (le moteur de
recherche) Bing», avait à
l'époque expliqué le groupe.

POURQUOI MARK
ZUCKERBERG
PORTE TOUJOURS
LE MÊME T-SHIRT

LORS du jeu dequestions/réponses
auquel s’est prêté le patron de
Facebook la semaine dernière
les internautes lui ont demandé
des précisions sur son éternelle
tenue. Et ont eu droit à une
réponse... étonnante.
En passant du statut d’étudiant
fauché à milliardaire, Zuck a
conservé son sweat à capuche et
son tee-shirt noir. On ne le voit
pas souvent dans une autre tenue
et très rarement en costume. Les
rares fois où il troque son jean et
son sweat contre une veste, une
chemise et une cravate, c'est
quand il se marie ou lorsqu'il
rencontre un chef d'Etat...
Lors de la session de questions
réponses à laquelle il s’est prêté
la semaine dernière, des inter-
nautes lui ont demandé pourquoi
donc il portait toujours le même
tee-shirt. Sa réponse restera dans
les annales.
Avant de signaler qu’il possède
quelques dizaines de vêtements
identiques -afin de rassurer sur
son hygiène corporelle- le jeune
patron milliardaire s’est expli-
qué. Il veut tout simplement que
tout son temps soit consacré à
l’amélioration du réseau social.
En tous les cas, ce n’est pas
pour se donner un air cool à la
Steve Jobs.
Et Zuck ne veut surtout pas
perdre de temps à se demander
quelle sera la couleur de sa che-
mise et quelle cravate ira le
mieux avec. Ça, c’est pour les
autres. Sa tenue est, comme
chez les chercheurs, comme
Einstein ou le héros du film La
Mouche qui n’a qu'une seule
tenue dans sa garde-robe, une
manière de rentabiliser son
temps.
« Je fais en sorte de prendre le
moins de décisions possible sur
n’importe quel sujet, sauf sur la
question de savoir ce qui pour-
rait le mieux servir cette com-
munauté » a-t-il précisé aux
internautes avant d’ajouter : 
« J’ai vraiment de la chance
d’être tous les jours au service
de plus d’un milliard de per-
sonnes. Et je sens que je ne fais
pas mon travail si je consacre
mon énergie à des choses stu-
pides ou frivoles. »
En deux mots, c'est presque
comme si l’ingéniosité et le
dynamisme de l’entreprise ne
reposaient que sur le temps que
met Zuck à choisir sa tenue !

Lumia 535 : un nouveau smartphone de 5" 
à 109 euros chez Nok... Microsoft

L'ANNONCE était attendue, à
plus d'un titre. Microsoft vient
de dévoiler son Lumia 535, un
modèle d'entrée de gamme
annoncé à 109 euros, qui sera le
premier à ne pas du tout faire
mention de la marque Nokia.
Ce qui n'était qu'une rumeur,
confirmée depuis, est désormais
un fait : Nokia n'est plus dans le
monde des smartphones, c'est
désormais sous sa marque
Microsoft que le père de Win-
dows Phone proposera ses
propres modèles. Une dénomi-
nation que l'on retrouve désor-
mais partout, jusqu'à la chaîne
YouTube du constructeur ou le
fameux blog « Conversations »,
qui change de look au passage.
Le premier appareil concerné
est un nouveau modèle d'entrée
de gamme dévoilé aujourd'hui :
le Lumia 535.

Lumia 535 : un appareil
3G+ pour faire passer les

petits budgets sur
Windows Phone

Celui-ci vise l'entrée de gamme
avec un tarif annoncé pour la
France de 109 euros, mais sa

composition reste correcte. Il
s'agit en effet d'un modèle de 5
pouces à dalle IPS protégée par
du Gorilla Glass 3 (960 x 540
pixels) équipé d'un SoC Snap-
dragon 200 (MSM8212). Il
compte ainsi quatre cœurs à 1,2
GHz, qui sont accompagnés par
1 Go de mémoire. Côté stocka-
ge, on compte 8 Go avec la pos-
sibilité de rajouter une carte
mémoire (microSDXC) jusqu'à
128 Go. Bien entendu, Micro-
soft met aussi en avant les 15
Go de stockage en ligne propo-
sés via One Drive.
La connectivité est elle aussi
assez classique, puisque l'appa-
reil se limite à la 3G+ jusqu'à 42
Mb/s (microSIM), en plus du

Bluetooth 4.0+LE et du Wi-Fi
802.11n. On retrouve bien
entendu un A-GPS, un accéléro-
mètre et un capteur de lumière
ambiante. Côté prise de vue, on
a droit à deux capteurs de 5
Mpixels, l'un en focale fixe (en
façade), l'autre avec autofocus,
flash et ouverture à f/2.4. Le tout
étant pensé pour fonctionner de
pair avec la nouvelle application
Lumia Selfie. La capture de
vidéo sera limitée à une défini-
tion de 864 x 480 pixels. Le tout
fonctionne sous Lumia Denim
(Windows Phone 8.1).
Un modèle qui se veut simple et
avec une bonne autonomie,
sera-t-il convaincant ?
La batterie (amovible) est un

modèle BL-L4A annoncé pour
1905 mAh. L'autonomie est
donnée pour 11h à 13h en
conversation et jusqu'à 546
heures en veille (un peu moins
de 23 jours), sans plus de
détails. Les dimensions du
Lumia 535 sont de 140.2 x
72.45 x 8.8 mm pour un poids
de 146 grammes. Notez enfin
qu'une version Dual SIM sera
elle aussi proposée. Six coloris
pourront être mis sur le marché
: vert vif, orange vif, blanc, gris
foncé, cyan et noir. La disponi-
bilité est annoncée pour le cou-
rant du mois de novembre, sans
plus de précisions sur les tarifs
qui seront pratiqués par les opé-
rateurs.
Reste maintenant à voir si le
public visé se laissera tenter par
un tel appareil. Remplaçant l'ac-
tuel Lumia 530, plus petit et
avec moins de mémoire ou de
stockage, il sera sans doute plus
apte à remporter la bataille face
à des smartphones sous Android
déjà bien en place, notamment
avec des appareils comme les
Moto G (4G), plus intéressants
sur le papier, mais aussi plus
chers. Aux clients de trancher.

Le groupe informatique américain Microsoft a
présenté lundi les premiers téléphones

multifonctions vendus sous sa marque et sans
référence à l'entreprise à l'origine de ces produits,

le finlandais Nokia, racheté en avril pour 7,5
milliards de dollars.

BLACKBERRY serait sur la
bonne voie pour renouer avec
les profits, alors que ses ventes
s'effondraient encore de près de
80% au dernier trimestre. Pour
le PDG, assainir les finances
était la première étape.
Trois mois après avoir annoncé
la fin de son processus de
restructuration, le PDG de
BlackBerry, John Chen, réaffir-
me dans une interview à Reuters
qu'il va remettre l'entreprise sur
les rails. Pour cela, il compte se
focaliser sur la rentabilité plutôt
que sur la multiplication des
modèles. En un an, l'homme a
déjà divisé les pertes de sa
société par cinq. Mais depuis
2011, BlackBerry s'est séparé de
10 000 salariés sur 17 500...
Dans le même temps, le cana-

dien a généré du cash en reven-
dant son immeuble de Waterloo.
Parallèlement, il a noué des par-
tenariats avec des fabricants aux
coûts moins élevés, dans l'op-
tique d'assainir les comptes.

Les actionnaires veulent y
croire

« Une fois que la société sera
redevenue profitable, je ferai
tout pour qu'elle ne perde plus
jamais d'argent. C'est vraiment
un objectif sur lequel je suis
focalisé », a martelé John Chen.
Le dirigeant est même allé jus-
qu'à invoquer son bilan chez
Sybase, « profitable pendant 60
trimestres consécutifs, et même
pendant la bulle Internet », alors
qu'elle était en mauvaise santé.

Elle fut revendue à SAP en 2010
pour 5,8 milliards.
Les observateurs du secteur res-
tent toutefois attentifs à deux
autres indicateurs, au-delà de la
profitabilité : la capacité de
BlackBerry à vendre ses termi-
naux dans un marché en passe

d'être saturé, et sa force de
conviction auprès des entre-
prises, où il doit réussir à vendre
ses services dans un climat aussi
concurrentiel. Pour l'instant, les
actionnaires soutiennent Black-
Berry, dont le titre s'est apprécié
de 60% en une année.

BlackBerry vise moins de mobiles mais plus 
de profits
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Quest ions  ?  Quest ions  ?  

R é p o n s e s  !R é p o n s e s  !

LUTTER CONTRE
LE STRESS GRÂCE

À LA RESPIRATION?

Inspiration, expiration... La respiration
est un acte inné. Pourtant, comme dans
certains cas une bonne respiration peut
nous aider à contrôler notre stress, il
n’est pas inutile de savoir « bien respirer
». Et figurez-vous… cela s’apprend !
Il existe en fait, deux façons de respi-
rer : la respiration thoracique et la res-
piration abdominale.

La respiration thoracique,
basique

La respiration thoracique est celle que
nous pratiquons inconsciemment (et
instinctivement) dans la grande majo-
rité des cas. Nous prenons de courtes
inspirations, ne remplissant ainsi nos
poumons qu’à moitié. Le résultat fonc-
tionnel est suffisant mais… imparfait.

La respiration abdominale
contre le stress

Pour des résultats très améliorés, il est
recommandé de pratiquer la respira-
tion abdominale, qui utilise l’abdomen
et le diaphragme. Cette seconde
méthode est plus difficile à pratiquer,
car elle impose d’avoir conscience de
sa propre respiration. C’est pourtant
elle qui nous permettra d’atténuer les
effets du stress. Les inspirations plus
longues permettent de remplir en tota-
lité les poumons. En inspirant par les
narines, le ventre se gonfle et en expi-
rant par la bouche, il se vide. Cette res-
piration abdominale permet en outre
une bonne décontraction musculaire,
luttant ainsi contre le stress. C’est ce
qu’ont bien compris les aficionados du
yoga ou de la sophrologie, pour ne

citer qu’eux.

Ebola : les restrictions 
de transport sont inutiles

Selon une étude de
l’Inserm sur la

propagation du
virus, réduire les
mouvements de

personnes en
provenance d’un

pays où sévit
l’épidémie d’Ebola
ne sert à peu près
à rien, tout au plus

à retarder
l’événement de
quelques jours.

Comment empêcher
l’épidémie d’Ebola de
se propager à d’autres

pays ? Le premier réflexe fut
pour beaucoup de réduire les
communications avec les états
concernés, notamment par le
biais des moyens de transport
aérien et terrestre. Or ces
moyens ne feraient que retar-
der l’arrivée du virus. Ils
représenteraient un délai sup-
plémentaire de 2 jours en
Amérique du Nord, 11 en
Asie, 22 en Europe, 27 en
Océanie et 30 dans le reste de
l’Afrique. C’est tout ce que
gagneraient les pays indemnes
d’Ebola avant l’arrivée du
virus sur leur sol. 
Une équipe française de l’In-
serm (unité 1136 Inserm,
UMPC Paris 6, institut Pierre
Louis d’épidémiologie et de
santé publique) a calculé ces
résultats grâce à un exercice
de simulation, basé sur des

données réelles.
Ainsi des suppressions de vols
ou la fermeture de frontières
ont-elles bien été décidées au
cours du mois d’août par de
nombreux états. 
Des compagnies aériennes
européennes ont notamment
supprimé leurs vols vers la
zone épidémique. Afin d’ob-
server l’effet de ces mesures
de restriction sur la propaga-
tion de la maladie, les auteurs
ont utilisé un modèle informa-
tique de diffusion virale.
Celui-ci tient compte de la dis-
tribution de la population
humaine dans le monde, de la
mobilité locale et internationa-
le ainsi que des caractéris-
tiques du virus Ebola lui-
même : durée d’incubation,
taux d’infection, probabilité et
rapidité de l’infection aux dif-
férents stades de la maladie… 

« Le lien aérien est
essentiel »

Résultats pour les chercheurs,
« ces restrictions ne servent à
rien… ou presque ». Puis-
qu’elles ne font que retarder
l’arrivée du virus et ce, de
quelques jours seulement. En
outre, « elles sont très contro-
versées, car elles ont un
impact économique et logis-
tique important », rappelle
Vittoria Colizza, coauteure de
l’étude.  « Elles peuvent
même priver les pays endé-
miques de certaines res-
sources pour lutter contre la
maladie. » C’est ce que rappe-
lait Stéphane Mantion, prési-
dent du CICR, lors d’une
conférence de presse à l’Aca-
démie nationale de médecine.
« Le lien aérien est essentiel,
entre autres pour transporter
le matériel nécessaire à la

lutte contre Ebola. »
C’est d’ailleurs pourquoi
l’OMS et les Nations unies
plaident depuis le début de la
flambée, en défaveur de ces
mesures. « Avec cette étude,
nous avons voulu apporter des
données chiffrées pour infor-
mer au mieux les décideurs »,
souligne Vittoria Colizza. « Si
un État souhaite empêcher
l’importation du virus, alors
fermer une frontière ne servi-
ra à rien. En revanche, cette
mesure peut lui laisser le
temps de s’organiser pour les
soins à venir », précise-t-elle.
D’autres travaux montrent
qu’une solution efficace : «
lutter contre la transmission
du virus au niveau local, à sa
source, via une hospitalisation
plus rapide des nouveaux cas
ou encore via l’augmentation
des capacités d’accueil en
centres de soins ».

La joie des concepteurs du robot Philae, après
sa séparation avec la sonde Rosetta

Le robot Philae est en route pour la comè-
te "Tchouri", qu'il devrait rejoindre après
sept heures de chute libre si tout va bien,
réalisant une première dans l'histoire spa-
tiale. Mercredi 12 novembre peu avant 10
heures, l'atterrisseur a été largué par la
sonde européenne Rosetta. "Ca a bien
marché. Nous sommes tous heureux. Cela
s'est passé sans problème", a déclaré
Andrea Accomazzo, directeur de vol de la
mission Rosetta au Centre européen
d'opérations spatiales (ESOC) de l'ESA à
Darmstadt, en Allemagne.
"On est soulagés, a renchéri le docteur
Stephan Ulamec, concepteur du robot Phi-
lae : "Nous et ce robot, on se connaît
depuis dix ans, et maintenant, il était
temps de se séparer !" L'annonce de la
séparation a été saluée par des applaudis-
sements et des embrassades.
Les responsables de la sonde européenne
Rosetta, qui navigue depuis 10 ans dans

l'espace, avaient donné tôt mercredi matin
le dernier feu vert au largage de son petit
robot laboratoire de 100 kg. Lâché à envi-

ron 20 km de la surface de la comète, Phi-
lae va mettre sept heures de chute libre
avant de tenter de se poser sur le noyau de

la comète Tchourioumov-Guérassimenko.
Le site retenu pour cet atterrissage
périlleux, baptisé Agilkia, est une zone
d'environ 1 km2 située sur le petit lobe du
noyau de la comète.

"Je n'ai plus d'ongles à ronger"

Cet atterrissage représente un véritable
défi technologique. Le petit robot va
devoir se poser sur une comète très peu
"coopérative", à la forme torturée et au
relief accidenté, et alors même que la
nature du sol reste une inconnue.
Si Philae arrive à s'ancrer comme prévu
sur le noyau de la comète, et s'il parvient
à communiquer avec Rosetta, la confirma-
tion du premier atterrissage jamais réalisé
sur une comète devrait parvenir sur Terre
vers 16h02 GMT (17h02 heure de Paris),
avec une plage d'incertitude d'une quaran-
taine de minutes. 
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Le ministre de la Santé, de la
population et de réforme
hospitalière Abdelmalek

Boudiaf a préconisé la
coordination des efforts et la

promotion de la recherche
scientifique dans le domaine de

la lutte contre le sida dans l
région d'Afrique du nord et du

Moyen orient (Mena).
Lors de la réunion de haut niveau des
femmes leaders dans la lutte contre le sida
dans la région Mena, le ministre a salué la
qualité du partenariat en vigueur avec les
agences de l'ONU et le programme ONU-
SIDA pour consolider la coopération face
aux différents défis en matière de lutte
contre le sida".
M. Boudiaf a rappelé la "dernière initiati-
ve visant à promouvoir la coopération
sud-sud et à développer les études pra-
tiques sur les défis régionaux", soulignant
l'importance de la création d'un centre
régional de recherche et de coopération en
matière de lutte contre le sida".
Le ministre a rappelé les efforts déployés
par l'Algérie, depuis 1985, en matière de
lutte contre le sida et les plans élaborés,
depuis 1989, pour les court, moyen et long
termes", qui ont favorisé l'obtention de
"résultats probants" dans ce domaine.
Le ministre a souligné "l'engagement du
gouvernement à éradiquer ce fléau à tra-
vers la mobilisation des parties concernées
dont la société civile et la mise en place
d'un cadre de coordination multisectoriel-
le basé sur ce triptyque.
Il a également souligné l'importance de la
mise en œuvre du programme national

stratégique multisectoriel de lutte contre le
sida dans l'espoir d'atteindre l'objectif zéro
tel que prôné par l'ONUSIDA.
Ce programme devrait permettre, selon le
ministre, de "réduire sensiblement les
nouveaux cas d'atteinte de sida et de stop-
per la transmission du virus VIH/Sida de
la mère à l'enfant".
Il a également pour objectif d'instaurer la
gratuité des services sanitaires y compris
la trithérapie pour tous et de renforcer le
partenariat avec les agences de l'ONU,
notamment l'ONUSIDA en impliquant les
parties concernées par ce domaine.
Il a également souligné l'importance de
poursuivre le dépistage, de soutenir l'ac-
tion de proximité pour prévenir la maladie
notamment auprès des femmes en âge de

procréation, de soutenir la formation
médicale continue, la prise en charge des
maladies sexuellement transmissibles et
l'amélioration de la qualité des soins et des
prestations.
Le ministre a appelé en outre à la création
de sept nouveaux centres de référence
pour la prise en charge de la maladie, à
l'intensification des programmes d'éduca-
tion thérapeutique et à la poursuite des
activités de soutien au profit des malades.
Le premier responsable du secteur a enfin
souligné "l'intérêt particulier accordé par
les autorités publiques à la femme dans la
société eu égard à son rôle dans le déve-
loppement dans différents domaines, rap-
pelant que les femmes représentaient 44 %
des effectifs du secteur de la santé.

Il est important de mobiliser
les acteurs de la tradition 
et de mobiliser la culture
dans la lutte contre le Sida

LE DIRECTEUR exécutif de l'ONUSIDA
et secrétaire général adjoint des Nations
unies, Michel Sidibé, estime que la cultu-
re, les traditions et même la religion peu-
vent jouer un rôle dans la prévention
contre le Sida.
Question: Vous avez toujours plaidé pour
le recours à la culture au sein des diffé-
rentes sociétés dans les campagnes de
lutte contre le Sida. Pouvez-vous nous en
dire plus?
Réponse: Effectivement, il faut com-
prendre que lorsque nous parlons du
Sida, nous parlons en définitif de la
sexualité que nous ne pouvons aborder
sans les questions culturelles et les pro-
blèmes sociétaux, et sans oublier que la
religion peut jouer un rôle aussi dans ce
domaine.
Pour moi aussi, il est très important de
mobiliser les acteurs de la tradition, de
mobiliser la culture et de faire en sorte
qu'elle devienne un vecteur positif du
changement au niveau des comporte-
ments.
Question: C'est dans ce sens donc, que
vous favorisez la circoncision masculine
dans les sociétés africaines notamment?
Réponse: Tout à fait. Je pense que la cir-
concision est importante, non seulement
du point de vue culturel mais également
du point de vue scientifique. Nous avons
d'ailleurs, la preuve que si vous avez, au
moins, un programme de circoncision
systématique, vous pouvez réduire de
60% la transmission de l'infection chez
l'homme. Ce qui veut dire que vous
réduisez les nouvelles infections de façon
considérable.
Je dirai que ce n'est pas une panacée et il
faudra d'autres programmes de préven-
tion, mais c'est extraordinaire en matière
de la santé publique.
Question: Certains pays que ce soit en
Afrique ou ailleurs, connaissent des
crises économiques et d'autres connais-
sent des turbulences. Ne pensez-vous pas
que cette situation peut influer sur leur
contribution pour faire face à l'épidémie?
Réponse: Vous savez, il est important de
se battre dans la vie. Il y a quelques
années, nous avions à peine 300 millions
de dollars, alors qu'aujourd'hui, nous
sommes à 19 milliards/an, je dis bien par
an. Maintenant ce qu'il faut se dire, c'est
qu'il n'est plus possible de croire que
nous sommes dans une dynamique où
une partie du monde a de l'argent et une
autre a des problèmes.
Aujourd'hui, le monde est beaucoup plus
complexe. L'Afrique se transforme. Nous
avons des pays émergents qui doivent
commencer à penser à la prise en charge
de leur population et faire en sorte que
nous ayons des programmes qui vont être
plus pérennes.

L'OBJECTIF principal de la réunion de
Haut niveau des femmes leaders du
Moyen orient et de l'Afrique du Nord
(MENA) est de renforcer le plaidoyer
politique pour la mise en œuvre de la stra-
tégie arabe de lutte contre le Sida, a souli-
gné la directrice régionale du bureau de
l'Onusida pour la région, Yamina Chekkar.
«L'objectif de la réunion est de renforcer
le plaidoyer politique pour la mise en
œuvre de la stratégie arabe de lutte contre
le Sida et en particulier la réponse aux
besoins et droits des femmes et des filles
et d'assurer la continuation de l'engage-
ment politique afin de mettre fin à l'épidé-
mie dans la région", a indiqué la directrice
régionale de l'ONUSIDA.
Selon Mme Chekkar, l'engagement des
femmes dans la région a été "le moteur de
réformes importantes des systèmes juri-
diques, de progrès admirables" dans la
réduction des inégalités entre les hommes
et femmes en matière d'accès à l'éducation
et aux soins de santé.
"Cet engagement des femmes peut égale-
ment continuer à jouer un rôle catalyseur
afin de mettre fin à l'épidémie", a-t-elle
ajouté.
Tout en espérant aboutir à un appel d'Al-
ger à l'action en faveur de la mise en
œuvre de la stratégie arabe contre le Sida,
Mme Chekkar a rappelé que l'ONUSIDA

s'engage "à soutenir ce plaidoyer notam-
ment par d'autres rencontres pour le suivi
de cet appel". Elle a évoqué dans ce sens,
la 18ème Conférence internationale sur le
Sida et les maladies sexuellement trans-

missibles en Afrique, la "plus importante",
à l'échelle du continent qui se tiendra en
Tunisie du 22 au 27 novembre en 2015.
Pour sa part le directeur exécutif de
l'ONUSIDA, Michel Sidibé, a souligné le
rôle de la femme dans les transformations
que connaîtra la région à l'avenir.
"Je suis convaincu que les transformations
qu'on aura dans le futur qui permettront
d'avoir des économies modèles qui vont
émerger vont dépendre de l'engagement
des femmes et leur capacité de se posi-
tionner", a-t-il estimé.
"Cette rencontre devrait nous aider à réflé-
chir pas seulement sur comment faire pour
que dix personnes de plus ou de moins
aient accès aux médicaments, mais le plus
important est la dignité humaine. com-
ment faire en sorte que la dignité des per-
sonnes soient respectée", a précisé M.
Sidibé
Il a appelé à porter une réflexion sur les
causes profondes et les déterminants
sociaux et à revoir le rôle de la femme
dans la société.
Selon lui, l'adoption par la Ligue arabe de
la stratégie de lutte contre le sida constitue
une étape importante importante et une
force de transformation dans la région,
l'une des premières régions au monde à
jeter les bases pour mettre fin à l'épidémie
dans la région à l'horizon 2030.

Stratégie arabe de lutte contre le Sida: la rencontre
d'Alger, un plaidoyer politique pour la mise en œuvre
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RÉUNION DE HAUT NIVEAU DES FEMMES LEADERS 

DANS LA LUTTE CONTRE LE SIDA DANS LA RÉGION MENA

Déployer davantage d'efforts dans la lutte contre
le sida en Afrique du nord et au Moyen orient
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Jeune homme licencié en science
politique cherche emploi, sérieux et
dynamique, ayant expérience. Tél. :
(0560) 31.47.11.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 34 ans superviseur HSE,
cherche emploi dans une société
nationale ou privée ou étrangère.
Tél. : (0782) 54.09.72 / (0558)
39.96.59.

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

J.H. TS en électrotechnique,
cherche emploi dans le domai-
ne (W 16, 35, 09 de préférence)
Contact : (0558).71.39.66

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

J. H., 23 ans, diplômé en hygiène
sécurité environnement (HSE) +
diplôme en plomberie (GNL).
Cherche emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 40.50.64

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

J. H., cherche emploi comme jardinier
où agent de sécurité à Alger-Centre 
Tél. : (0775) 75.82.13

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

J.H., cherche emploi comme
gardien, agent de sécurité ou
autre, environ Alger.
Télé : (0664) 06.77.51 

JF ing d’etat en Informatique
avrc experiences cherche emploi
dans le domaine ou autre
Tél : 0794 36 64 09

Homme retraité, sérieux, ponc-
tuel, dynamique, cherche
emploi chauffeur poids léger
«B», agent de bureau, agent de
sécurité, réceptionniste, gardien,
ou autre domaine libre de suite. 
Tél. : (0790) 62.40.19

EMPLOI DEMANDES

Offre d’emploi
Cherche coiffeuse dans un salon de

coiffure féminine (coiffure et 
esthétique) le Muguet A  Said Hamdine 

Tél : 021.60.24.25
0665.81.42.11

Une mère de 3 enfants en bas âge, dont le
mari est gravement malade, demande à

toute personne pouvant l’aider à payer son
loyer et à subvenir aux besoins de sa famille

de bien vouloir la contacter au 
(0779)15.09.25.

Que Dieu vous récompense. 
CCP 173 123 80 clé 88

A VENDRE
Terrain 2300 m2 avec maison F5

à 4 km de Miliana 

Tél : 0772 73 24 72

Pour vos soirées 
Dj-Izak vous anime
mariages – fiançailles – 

circoncisions…

Téléphone : (0559) 53.48.62
Téléphone : (0558)47.11.85
E-mail : izak-dj@gmail.com
www.facebook.com/dj.izakdz

Femme âgée de 38 ans, sans ressources,
demande une aide charitable pour 

acquérir du lait réf. : Biomil ou Célia 1er
âge dont le prix d’achat atteint les 400
DA, pour son bébé gravement malade.

Contacter Mme Attalah Kheira, Cité 300
logts Bloc 24 n° 300 zone 10 Mascara

29000.
Tél. : 0781509853  CCP N°

170 280 10 clé 90.

SOS

Madame Kheira Attalah, âgée de 38 ans et
mère de 3 petits enfants, victime de brûlures
au bras droit (handicapée), ce qui a nécessité
une ablation, mais faute d’une prise en char-
ge adéquate cette malheureuse dame a fait
une rechute. A cet effet, elle sollicite les

âmes charitables pour une aide afin de com-
pléter sa radiothérapie dans les établisse-

ments privés. A titre indicatif, chaque séance
de radiothérapie coûte 5 000,00 DA, alors

que la brûlure a besoin de plusieurs séances
selon les protocoles décidés par les spécia-

listes pour compléter son traitement  et éradi-
quer la maladie. Pour tout contact, appeler le 

n°  (0557) 17.70.68. 
Que Dieu récompensera les bienfaiteurs,

Mme Attalah Kheira.
BP n° 604 RP Baba Ali – Algérie, Mascara

SOS

VEND
Particulier vend F3 au rez-de-
chaussée cité des Annassers 02

Kouba 

N° Tél. : (0778) 20.51.20

Vend
Locaux 250 m2 acte conv. activité

commerce show-room, à Batna

Tél : (0790).90.73.83

À LOUER
Local de 150 m2, trés bien située
place centrale du 1er-mai (Alger-

centre) pouvant s’apprêter aux
activités de : fast-foods - Boulan-

gerie et autres prestations.

Tél : 0542 82 71 41.

Société SHRL
ALDZ ALGERIE
Cherche comptable

(femme), moins 40 ans, un
déclarant de douane

(homme) expérience plus 
de 03 ans.

Tél. 
(0553) 58.89.97 

Cherche à l’achat F2.

Tél. : (0560) 35.17.68

Pensée
Trois mois déjà!

Il est des  êtres  extraordinaires que
l’on ne peut remplacer

Il  est  des journées douloureuses que
l’on ne peut  oublier  comme  cette

journée du  18 Juillet 2014 ou nous a
quittés  jamais notre cher et regretté

MEZIANE OALI 
à l’âge de 14 ans. Que le tout puissant

l’accueille en son vaste  paradis
InchaAllah.

Repose  en paix

Tes parents, tes frères et sœurs Massi
et Ikram
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Maquillage : quelles couleurs pour quelle carnation ?

Ingrédients :

-150 gr de margarine molle
-farine (300 gr ou plus)
-5 c a s de sucre
-5 c a s de lait en poudre
-5 c a s de maizena
-2 oeufs
-zeste de citron ou d'orange
-1 c a c de vanille
-1 demi p de levure chimique
-miel
-confiture abricot
-colorant vert
-perle argente

Préparation :

Dans un grand plat mettre la margarine
molle , ajoutez le le sucre , le lait en
poudre,la maizena, la vanille, le sel, le
zeste et les oeufs.
Bien melangez lz tout puis ajoutez la levu-

re et progressivement la farine jusqu'a
obtention d'une pate bien molle et collante.
Faire une boule et prendre des boules de
30 à 40gr environ et remplir les moules
(voir image ci-dessous).
Cuire a 180°15minutes pas plus !!!en

prechauffant le four avant .
Les trempez dans le miel .
Preparez la confiture en ajoutant le colo-
rant vert et decorer avec des perles de
votre choix .
PS attention quant vous remplissez les
moulles de pate ne laissez pas de trou au
millieu comme moi car la confiture sort
par ce trou ,remplissez le bien de pate . 

Tourbillon

Blonde, brune, rousse, peau claire ou teint plus
foncé… A chaque carnation correspondent des
nuances qui savent nous magnifier. Zoom sur
les coloris que vous devez privilégier.

Brunes : Tout est permis, ou presque

Côté maquillage,
les brunes ont
presque carte
blanche quant au
choix des cou-
leurs. Sur les
paupières, elles
peuvent ainsi
s’autoriser sans
problème toute
la palette des
couleurs, même
les coloris les plus
affirmés, sans craindre le faux pas, surtout
celles qui ont les yeux sombres. Gris bleutés,
bruns, dorés, rose, vert, ou bleu marine, tout est
permis. Les brunes aux yeux bleus feront tou-
tefois l’impasse sur les fards bleus, qui étei-
gnent l’éclat du regard.
Au niveau du teint, on choisira un blush dans

les tons naturels, type beige, et tous les dégra-
dés de rose, si on a le teint plutôt clair. Les
peaux mates peuvent opter pour des coloris
orangé, voire même terre. Les textures, elles, se
feront irisées pour un effet de matière, ou mate

pour un résultat plus naturel.
Pour le rouge à lèvres, tout est permis, y com-

pris les vrais rouges. La seule limite étant la
générosité de Dame nature : si vos lèvres sont
très fines, évitez les couleurs trop soutenues.
Loin de les mettre en valeur, elles les feront
paraître encore plus minces.

Blondes : Misez sur la lumière

Les blondes, du
moins celles qui le
sont naturellement,
arborent générale-
ment une peau, des
sourcils et des cils
clairs, voire très
clairs. L’objectif
est donc d’éviter
les teintes trop
pâles pour ne pas
affadir encore le
visage, mais à

l’inverse, de ne pas
tomber dans l’excès de couleurs. Pour une mise
en beauté facile à porter le jour, optez sur les
yeux pour une palette douce, dans les tons de
rose, abricot ou taupe. Si vous avez les cils
blonds, préférez un mascara brun, ou gros
anthracite, plutôt que noir.
Pour le soir, offrez-vous un peu plus de fantai-
sie avec des coloris plus soutenus. Cap sur les

ombres à paupières aux reflets métalliques : les
yeux bleus seront valorisés par les verts
sombres ou les violets, les yeux bruns ou noi-
sette seront eux sublimés avec les différents
gris  (perle, anthracite), les bleus et les mauves.
Côté teint, misez sur des blushs rosés pour un

effet bonne mine, ou légèrement abricot si vous
avez les yeux marrons.

Rousses : attention au ton sur ton

Pour mettre vos
yeux en valeur,
misez sur des
fards à pau-
pières bronze,
cuivrés, dorés
et miel, asso-
ciés à du mas-
cara noir. Les
yeux verts évi-

teront les coloris
verts, qui auraient pour effet de ternir le
regard. Si vos cils sont clairs, optez pour  un
mascara brun, plus doux en pigments que le
noir.
Côté blush, misez sur des tons doux, beige,

ou légèrement abricot pour un effet bonne
mine. Sur les lèvres, privilégiez les gloss
rosés, mais aussi les vrais rouges, en faisant
néanmoins l’impasse sur les nuances oran-
gées, peu flatteuses.

Ingrédients :

- 4 beaux poivrons rouges
- 1 boursin (ou tout autre fromage ail et
fines herbes)
- sel et poivre

Préparation :

Faire griller vos poivrons au four en

pensant à les retourner de temps en
temps. Régler pour cela votre four sur
une température moyenne 200°C (ther-
mostat 6-7), pour éviter qu’ils ne brû-
lent.
Lorsqu’ils sont dorés, les sortir du four

et les placer dans un récipient hermé-
tique, afin de créer de la condensation. 
Quand ils auront refroidi, enlever la

peau ainsi que les pépins.
Placer alors vos poivrons dans une

cocotte, les recouvrir d’eau (1 litre),
saler, poivrer et laisser cuire environ
1/4 d’h. Mixer alors les poivrons, et
rajouter le boursin que vous laisserez
fondre.

Soupe de poivrons 
au boursin

LES ALIMENTS QUI
RENDENT LES DENTS

BLANCHES

Dents blanches : buvez des eaux
riches en calcium !

L'eau est la meilleure boisson pour l'orga-
nisme, mais elle  permet aussi de garder
une belle dentition blanche. De ce point de
vue elle est doublement utile. Outre qu'elle
évite le phénomène « bouche sèche », elle
permet de nettoyer la cavité buccale après
les repas. Boire un verre d'eau ou, mieux,
se rincer la bouche après un repas décolle
les résidus adhérant à l'émail et s'oppose
ainsi à la formation de la plaque dentaire.

Le citron, allié blancheur

Ce qui confère au citron ce pouvoir blan-
chissant sur les dents, c'est l'acide citrique.
« A cause de cet acide, les gens n'osent pas
trop utiliser le citron. Ils ont tort : car il
contient également beaucoup de sels miné-
raux qui fortifient les dents.», estime le Dr
Henri Lamendin. Attention quand même à

ne pas en abuser (un brossage par semaine
avec une brosse à dent trempée de jus de
citron) et à ne pas en consommer juste
après des aliments qui colorent les dents
sous peine de les voir changer de couleur !

Dents blanches : misez sur les
pommes, carottes !

« La mas-
tication
augmen-
te la
saliva-
tion »,
sou-
ligne le
Dr

Henri Lamendin.
Autant dire que plus on mâche, plus

belles seront nos dents, puisque la salive
aide à nettoyer la bouche et maintenir un
bon équilibre en terme d'acidité.

Laurier, mélisse, sauge, menthe :
ils blanchissent les dents !

Les feuilles de certaines plantes peuvent

être mâchées pour stimuler la production
de salive, nettoyer les dents et parfumer
l'haleine. Le Dr Henri Lamendin en cite
quelques unes: « le laurier d'Apollon (ou
laurier sauce), la mélisse, la sauge, la
menthe » auxquelles on peut ajouter les
graines de cardamone. Par ailleurs, la
poudre d’iris (rhizomes d'iris séchés et
réduits en poudre), utilisée pour frotter les
dents, a un effet antitache. 

Pensez au fromage riche en
calcium et phosphore

L'Organisation mondiale de la Santé recon-
naît au fromage un rôle contre la carie et
donc dans la protection des dents. Pourquoi ?
Tout d'abord, le fromage contient, comme les
autres produits laitiers, du calcium et du phos-
phore. Ensuite,  le fromage est le seul produit
laitier qui réclame d'être mastiqué, entraînant
du même coup la production de salive.
A noter : certains lui accordent une pro-
priété supplémentaire : celle de laisser une
couche protectrice  sur les dents, grâce à
son aspect pâteux. « C'est vrai mais c'est
assez peu ragoûtant ! », s'amuse le Dr
Henri Lamendin.

L’EFT : c’est quoi?
L'EFT
(Emotional
Freedom
Techniques)
est une
technique
de méde-
cines
douces qui
utilise le
même fonc-
tionnement que l’acupuncture mais
sans les aiguilles. Son but : déblo-
quer les énergies négatives pour arri-
ver à un état de mieux être.
L’EFT rassemble des "techniques de
libération émotionnelle" empruntées
à la médecine chinoise. C’est la rai-
son pour laquelle elle est souvent
comparée à de l’acupuncture sans
aiguilles. Elle a a vu le jour en 1993
aux Etats-Unis grâce à l'ingénieur
Gary Graig. 
"La stimulation manuelle de certains
points au niveau du visage, des
mains ou de la clavicule permet de
libérer les nœuds énergétiques qui
bloquent le patient" explique Jean-
Michel Guepey, praticien en EFT
diplômé de l'Ifpec*. En principe, une
fois que l’obstacle est éliminé,
l’énergie peut de nouveau circuler
librement ce qui améliore l'état.

Comment se passe une séance ?
Assis face à face, le praticien invite
son patient à répéter des phrases
positives, tout en le tapotant sur dif-
férentes parties du corps pour trouver
et libérer le nœud qui retient son
énergie négative. Au bout de 3
séances, le patient est capable de
refaire seul les exercices qu’il a
appris selon ses besoins.
Individuelle ou en groupe ? La séan-
ce est le plus souvent individuelle car
elle permet de mieux se focaliser sur
un problème précis du patient mais
elle peut aussi se faire en groupe.
Pour qui ?
Tout le monde peut y recourir.
"L’EFT vise tout particulièrement les
troubles anxieux comme le stress, les
phobies, la dépression, l’insomnie,
explique Jean-Michel Guepey." Les
praticiens en EFT sont néanmoins
généralement réticents pour prendre
en charge une personne souffrant de
troubles mentaux car ils ne sont pas
formés pour.

Une technique non reconnue

L'EFT n’est pas reconnue scientifi-
quement et est toujours au stade
expérimental. Aucun diplôme ne cer-
tifie de la compétence d’un praticien.
Adressez-vous à des centres de for-
mation spécialisés en EFT comme

l'Ifpec.
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DETENTE
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HORIZONTALEMENT
1. Fortes contagions – 2. Douleur – Il ne se salira pas les mains –
3. Ecrivain – 4. Instrument de travail – Elle augmente le prix – 5.
Question de test – Oiseau coloré – 6. Marque sur la peau – 7.
Obstacle – Formation végétales – 8. Fichu – Tonneau – 9. Fait
obstacle – Propre – 10. Fibre textile animale – Pas ici – 11. Sortie
de môme – figure géométrique – 12. Empereur déchu – Femelle
de sanglier – 13. Ils tirent.

VERTICALEMENT
1. Préoccupante – 2. Sortit – Bains de vapeur – 3. Serfs antiques
– Individu populaire – Petit éclat – 4. Fait semblant – Teignit – 5.
De niveau – Avec là, c’est pêle-mêle – Gobe – 6. Sans transpa-
rence – Expansible – 7. Sans surface – L’arme des pompiers – 8.
Passa à la vapeur – Table de marché – Infinitif – 9. Harems – Fait
la brasse.

HORIZONTALEMENT
MECANISER
EPICENTRE
TATE – SAUF 
ANE – MORDU
MORTEL – IS
OU – EVENT –
RIFLE – ASA
PRE – NOS – V
H – METRAGE
OVULES – RN
SARI – ETAU
ES – TOCADE

SEMER – CES

VERTICALEMENT
METAMORPHOSES
EPANOUIR – VASE
CITER – FEMUR – M
ACE – TEL – ELITE
NE – MEVENTE – OR
INSOLE – ORSEC – 
STAR – NASA – TAC
ERUDITS – GRADE
REFUS – AVENUES

SOLUTION N° 1781

Mots croisés 9/13 n° 1782

Mots croisés 9/9 n° 1782

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

3

4 9 6

1 8 4 2

9 8 4 6 7

3

6 1

5 9 2 3

5 8 7

1

7 8 5 3 6 9 1 4 2
6 9 3 1 2 4 5 8 7
1 4 2 8 7 5 6 3 9
8 5 7 9 4 3 2 6 1
4 1 6 7 8 2 3 9 5
3 2 9 6 5 1 8 7 4
2 7 4 5 3 6 9 1 8
5 3 1 4 9 8 7 2 6
9 6 8 2 1 7 4 5 3

HORIZONTALEMENT
1. Tranche de bœuf – 2. Jointure des doigts – Billet – 3. Emblème de la royauté – Préposé
– 4. Cours français – Relations – 5. Peau tannée – Vaisseaux – 6. Départs en masse – Pièce
de squelette – 7. Cuvette pour ablutions – Il a bon dos – 8. Perroquet – Sphérique – 9. Pos-
sessif – Instruments agricoles.

VERTICALEMENT  
1. Etreindras – 2. Petits groupes – Dieu du Nil – 3. Guides de mines – Petit détail – 4. Cours
court – Pénible – 5. Pâte hollandaise – Fleuve d’Espagne – 6. Alcools – Matière d’allian-
ce – 7. Enveloppé – Cycles – 8. Caractère du style – Etablit – 9. Amassées.

HORIZONTALEMENT

DISCERNEE
ECLAT – ILL
CIA – ARDUE
L – LAMES – V
ADORES – TE
RAMI – PEAU 
A – SAVEURS
NI – NACREE
TOLE – TORS

VERTICALEMENT

DECLARANT
ICI – DA – IO
SLALOMS – L
CA – ARIANE
ETAME – VA –
R – RESPECT 
NIDS – EURO
ELU – TARER
ELEVEUSES

SOLUTION 

N°1781

20
Mots fléchés n° 1782

Préjudice

Ruminant

Petit tour

Disque 

Note

Narine

Dame 

Rôdes

Article

Cancre

Archipel

Batracien

Abcès

Courtoisie

Enoncée

Rapporter

Pigeons 
sauvages

Evasion

Petit cours
d’eau

Rayon

Brame

Dialectes 
écossais

Rubidium

Fuit (se)

Volcan d’Italie

Pertes de
mémoire

Superlatif

Atome

Détint

Méridienne

Personnel

Rédigés

Tentent

Condition

Désinvoltes

Tamis

Emulation

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1781

– CABALES
TARE – ETA
ARE – INES
MATANT – S
AVENU – TE

NASALES –
RN – LEVAS
AEDE – ARA
S – USES – T
SUR – DENI

EBENE – OR
TU – ANNEE

VerticalementHorizontalement

– TAMANRASSET
CARAVANE – UBU
ARETES – DURE – 
BE – ANALES – NA
A – INULE – EDEN

LENT – EVASE – N
ETE – TSAR – NOE
SASSE – SATIRE

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

� �

�

�

�

�

�

�

�

�

�

ssoodduukkuu   5588

ss
oo
ll
uu
tt
ii
oo
nn
ss

PPoouurr   jj oouuee rr   
aauu   SSoodduukkuu

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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PUBLICITÉ

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 288 

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
WILAYA DE MEDEA

DAIRA DE SI MAHDJOUB
COMMUNE DE OULED BOUACHRA

N° FISCAL : 098426275024423

AVIS D’INFRUCTUOSITE
Conformément aux dispositions de l’article 49 du décret présidentiel n° 10-
236 du 07 octobre 2010, modifié et complété, portant réglementation des mar-
chés publics, la commune d’Ouled Bouachra informe l’ensemble des entre-
prises ayant soumissionné à l’appel d’offres national n° 01/2014 pour : (réno-
vation de réseau d’assainissement d’OULED BOUACHRA centre) dans les
quotidiens Sada Echourouk et le Jeune Indépendant du 05/05/2014, sont
déclarés infructueux.
Tout soumissionnaire contestant le choix opéré par le service contractant peut
introduire un recours dans un délai de dix (10) jours à compter de la date de
parution du présent avis dans les quotidiens cités ci-dessus auprès de la com-
mission des marchés de la commune d’Ouled Bouachra.

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 724

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

MINISTERE DE L’HABITAT, DE L’URBANISME ET DE LA VILLE 
DIRECTION DE L’URBANISME, DE L’ARCHITECTURE ET DE LA
CONSTRUCTION DE LA WILAYA DE BOUMERDES 
NIF : 0 002 3501 50091 56

AVIS D’ANNULATION D’UN
AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL

RESREINT

La Direction de l’urbanisme, de l’architecture et de la construction de la
wilaya de Boumerdès déclare l’annulation de l’avis d’appel d’offres national
restreint n° 36/2011 relatif à la réalisation des travaux de VRD du site : Cité
02 BENI AMRANE, paru dans les quotidiens LE JEUNE INDEPENDANT
du 14/12/2011 et EL-MASSA du 15/12/2011. 

LE DIRECTEUR 

Le Jeune Indépendant du 13/11/2014/ANEP N° 156 226 
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La septième journée du
Championnat national de

handball chez les hommes
prévue demain sera

caractérisée par deux chocs. Le
premier aura pour théâtre la
salle de Bordj El Kiffan où le

champion sortant, le
Groupement Sportif des

Pétroliers, reçoit le Mouloudia
de Saïda, client sérieux pour

jouer les premiers rôles et qui
n’a perdu qu’une seule fois
cette saison. C’était contre

Skikda à domicile.

Le second aura pour cadre la salle de
Baraki avec cette belle affiche entre
le CRBB local, leader de la poule B

et,  l’ES AïnTouta, son poursuivant immé-
diat au classement.
La venue, donc, dans le groupe A des
Mouloudéens de Saïda pour donner la
réplique au GS Pétroliers, reste toujours
un test sérieux pour les protégés de Hasni
Achour. La dernière confrontation entre
les deux formations remonte à l’année
dernière à Arzew lors de la demi-finale de
la Coupe d’Algérie qui avait vu les Pétro-
liers l’emporter par un tout petit but
d’écart. Demain, les choses vont certaine-
ment tourner en faveur des camarades de
Saïd hadef, mais ceux de Zendri Hamadi
ne l’entendent pas de cette oreille et nul
doute que le public assistera à une belle
rencontre.
A Tadjenant, la JSE Skikda devra sortir le
grand jeu pour battre ce promu aux dents
longues qui n’est autre que Moustakbal de
Tadjenant. Ce dernier, qui est en train de
réaliser un bon parcours pour sa première
année de son existence en division Une,
aura la tâche très difficile quand on sait
que les Skikdis restent de redoutables
handballeurs et des candidats sérieux pour

le titre suprême, nonobstant leur défaite à
domicile face au plus fort qu’eux, le GS
Pétroliers. 
La troisième et dernière rencontre au pro-
gramme de cette poule, nous emmène du
côté de Mila, où le Chabab local n’aura
pas la mission aisée en accueillant les
Sudistes d’El Oued. 
Il faut noter que la lanterne rouge, le HBC
El Biar est exempt de cette journée.
Dans la poule B et à Baraki, les poulains
de Karim Bechkour accueillent un gros
cylindré de l’élite. En effet, les gars des
Aurès veulent revenir chez eux avec les
deux points de la victoire mais les ban-
lieusards d’Alger, invaincus jusque-là,
semblent bien partis pour terminer la
phase aller de la première manche avec le
moindre échec pour l’exercice en cours.
Deux grosses équipes qui s’affrontent à
Baraki, ce sont les Criquets de Bordj Bou-
Arréridj qui veulent profiter de la situation
pour se rapprocher davantage du duo de
tête. Cependant, cela doit passer par un
succès face au MCO et à Oran. Les Ham-
raouas qui ont besoin de points pour sortir

la tête de l’eau, seront très difficiles à
manier pour des Bordjis qui ont de tout
temps réaliser un excellent parcours dans
la plus haute division de notre handball. 
Autre formation qui doit aussi profiter de
ces aubaines, c’est le Croissant de Chel-
ghoum Laid qui accueille la GS Boufarik.
Sur le papier, on peut dire déjà que la vic-
toire peut sourire aussi bien aux Chel-
ghoumis qu’aux Boufarikois mais c’est
sur le terrain que cela doit s’arracher. En
Attendant demain de voir !

Said Lacète

Programme des rencontres
Demain à 16h
Groupe A 
GS Pétroliers – MC Saïda
CB Mila – O El Oued
MB Tadjenant – JSE Skikda
Exempt HBC El Biar
Groupe B
CRB Baraki – ES Ain-Touta
C ChelghoumLaîd  – GS Boufarik
MC Oran – CRBB Arréridj
Exempt: O Maghnia

NATATION-EGYPTE-
MONDIAUX 2014 
L'Egypte se retire des
championnats du monde
de natation au Qatar 
L'EGYPTE ne participera pas aux cham-
pionnats du monde de natation en petit
bassin qui auront lieu au Qatar en
décembre, a indiqué mardi le président
de la fédération égyptienne de natation. 
"La décision a été prise en raison des
positions politiques du Qatar vis-à-vis de
l'Egypte depuis la révolution du 30 juin
2013", a affirmé le chef de la fédération
Yasser Idriss. 
Les championnats du monde de natation
en petit bassin doivent se tenir à Doha du
3 au 7 décembre. 
M. Idriss a indiqué que sa fédération était
prête à accepter n'importe quelle sanction
pour son retrait, précisant que la décision
avait été prise par le conseil
d'administration, sans que le ministre de
la Jeunesse et des Sports ne soit consulté. 
Il a précisé que l'Egypte ne participerait
pas non plus à l'assemblée générale
extraordinaire organisée par la fédération
internationale de natation à Doha fin
novembre. 
L'annonce intervient alors que l'équipe
égyptienne de handball doit participer au
Mondial-2015 messieurs qui se déroulera
du 15 janvier au 1er février au Qatar. Les
Emirats arabes unis et le Bahreïn ont déjà
déclaré  forfait pour cette compétition.

CHAMPIONNAT
D'AFRIQUE DE VOLLEY-
BALL (U-23/4e JOURNÉE) 
Victoire de l'Algérie devant
le Rwanda (3-0) 

LA SÉLECTION algérienne masculine de
volley-ball (U-23) a battu son homologue
rwandaise par 3 sets à 0, en match comp-
tant pour la 4e journée du championnat
d'Afrique de la catégorie, disputé mardi à
Sharm El-Cheikh en Egypte.  Les Algé-
riens ont remporté les trois sets sur le
score de  (25-22) (25-20) 
(25-19). C'est la deuxième victoire de
l'Algérie dans la compétition, après celle
obtenue face au Maroc (3-1), avec deux
défaites devant l'Egypte et la Tunisie (3-
0) sur le même score (0-3). 
Outre l'Algérie, le tournoi enregistre la
participation de l'Egypte (pays hôte), de
la Libye, du Maroc, de la Tunisie et du
Rwanda.   La sélection algérienne de
volley-ball des moins de 23 ans a joué
hier soir son cinquième et dernier match
face à la Libye. Les deux premiers sont
qualifiés au mondial U23 en 2015. La
sélection tunisienne de volley-ball a déjà
assuré sa qualification au Mondial de la
catégorie, prévu aux Emirats Arabes Unis
en 2015. 

Classement:          PTS      J 
1)-Tunisie               12        4 
2)-Egypte                 9         3 
3)-Algérie                6          4 
4)-Rwanda              3          4 
-) Libye                    3           4 
6)- Maroc               0           3

SUPER-DIVISION "A" DE
BASKET-BALL (MISE À JOUR) 
Victoire du GSP devant
l'USMB (84-62) 
LE GS PÉTROLIERS s'est imposé
devant l'USM Blida sur le score de 84-
62, en match comptant pour la mise à
jour du calendrier du championnat d'Al-
gérie de basket-ball, Super-Division "A"
(messieurs), disputé mardi à Blida. Grâce
à cette victoire, le GS Pétroliers, cham-
pion d'Algérie en titre, remonte au clas-
sement et se retrouve à la 8e place avec
10 pts, alors que l'USM Blida pointe à la
deuxième place avec 12 pts, à égalité
avec le NA Hussein-Dey. Aps

UNE JOURNÉE d'information pour
arbitres et entraîneurs a été organisée  à
Alger.  Celle-ci portait principalement sur
les règles adoptées en 2013 par la Fédéra-
tion internationale de volley-ball (FIVB).
Cette journée, organisée par la Ligue d'Al-
ger à l’amphithéâtre du centre culturel
Mohamed Aïssa Messaoudi  d’Hussein
Dey, a été  animée par l'arbitre internatio-
nal Maâmar El-Keboub qui, comme on le
sait, a eu l’honneur d’officier des ren-
contres du Grand Prix féminin du mois
d’août 2014.
Le conférencier a tenu à rappeler les nou-
velles règles adoptées lors du 33e congrès
de l’instance internationale  FIVB pour
que ces dernières aient beaucoup plus
d’intérêt à l’avenir, notamment lors de la
compétition nationale. Il faut ajouter que
la Ligue algéroise de volley-ball  a voulu
réunir les coaches et  les  arbitres sous un
même toit pour une compréhension com-
mune des  lois  du jeu. Une osmose qui
s’assoit justement sur ces nouvelles
règles. Aussi, un  débat  franc et  fructueux
a caractérisé ces travaux.
Nous apprenons que la  prochaine journée
d’étude est programmée pour le mois de
janvier 2015. L’ordre du jour tournera
autour de l’application des décisions du
Congrès de Cagliari (Italie), qui s’est tenu
au début du mois de  novembre dernier.

Le 34e congrès de la Fédération interna-
tionale de volley-ball a acquis la majorité
puisque sur les 210 fédérations, 111 ont
approuvé une règle qui entrera en vigueur
trois mois après la clôture du congrès.
Enfin, pour conclure, le président de la
Ligue algéroise de volley-ball, Lahoucine
Clous, qui avait ouvert les travaux de cette

journée qui coïncide avec le démarrage de
la saison sportive 2014/2015, a déploré
l’absence  d’entraîneurs de certains clubs
qui, pourtant, devaient faire acte de pré-
sence pour la circonstance vu que cette
journée concernait toute la famille du vol-
ley-ball national.

S. L.

VOLLEY-BALL /

Journée d'information sur
les règles de la FIVB à Alger

7e JOURNÉE DU CHAMPIONNAT NATIONAL DE HANDBALL MESSIEURS

GSP-MCS et CRBB-ESAT : L’attraction ! 



MULTIPORTS

Le président de la
Confédération
Africaine de Football a
été interviewé dans la
nuit du 11 novembre
2014 en direct sur la
chaine française,
France 24. 

C’était quelques
heures après la fin
de la réunion du

Comité Exécutif de la Caf
tenue au siège de l’institution
au Caire en Egypte et au cours
de laquelle constat fait de la
décision du Maroc de ne pas
accueillir la Coupe d’Afrique
des Nations du 17 janvier au 8
février 2015. Il a été indiqué
dans le communiqué ayant
sanctionné les travaux que le
nouveau pays hôte sera connu
dans quelques jours. «Trois ou
quatre», précise le président de
la CAF dans cet entretien dont
Cafonline.com a vous livre
une transcription intégrale.
Monsieur Hayatou bonsoir !

Je vous remercie beaucoup de
répondre à nos questions ce
soir . Est-ce que vous avez
compris cette décision des
autorités marocaines de ne pas
accueillir cette Coupe
d’Afrique des Nations ?
Non, je ne peux pas com-
prendre. Parce que comme
vous l’avez signalé tout à
l’heure, je vous ai entendu,  ça
fait quand même un processus
assez long. Nous avons été en
contact avec la fédération
marocaine de football. Moi-
même j’ai conduit une déléga-
tion au Maroc. Nous avons
beaucoup dialogué avec eux
pour que la Coupe d’Afrique
des Nations, qui est quand
même l’épreuve phare, ne
puisse pas être reportée. Parce
qu’il y va de la crédibilité de la
Confédération. Ils ont naturel-
lement dit qu’il y avait des rai-
sons d’Ebola. Mais quand on
voit aussi que le Maroc est en
train d’organiser le champion-
nat du monde des clubs, 25
jours seulement avant la CAN,
vous comprenez que c’est un
argument qui est vite effacé.
Tout ceci nous a amené à

prendre cette décision. Je com-
prends parfaitement la position
de la Confédération Africaine
de Football. Il fallait absolu-
ment finir ce bras de fer avec
la Fédération royale marocaine
de football  Président, effecti-
vement la Coupe d’Afrique
des Nations c’est l’épreuve
phare sur le continent, est-ce
que le report que demandait le
Maroc était totalement impos-
sible à accepter ?
C’est impossible pour des rai-
sons que vous connaissez.
Nous sommes en Afrique,
nous connaissons notre conti-
nent mieux que quiconque.
Une fois qu’on reporte cette
épreuve-là maintenant c’est
tout le monde qui va s’engouf-
frer dans le report. Finalement
nous ne serons plus crédibles,
nous ne pourrons plus organi-
ser quoique ce soit. On va
heurter nos sponsors, on va
heurter nos partenaires. C’est
tout le monde qui dira on n’est

pas prêt, on est ceci on est
cela. Finalement c’est la
Confédération Africaine de
football qui va payer les pots
cassés.C’est ce que j’ai dit aux
Marocains. Nous ne pouvons
pas signer notre arrêt de mort.
Parce que si nous reportons
cette compétition, ça va être
vraiment quelque chose de
mortel pour le football afri-
cain. Or nous avons pendant
57 ans bâtis patiemment cette
maison qui aujourd’hui fait la
fierté de tous les Africains. Ils
ont cette fête tous les deux ans,
il n’est pas question de laisser
à qui que ce soit la possibilité
de détruire cette œuvre que
nous avons patiemment élabo-
rée.

Effectivement depuis 1957,
jamais une CAN n’a été annu-
lée, ni reportée, malgré les
problèmes géopolitiques que
le continent a pu connaître.
Alors ce soir on sait que le
Maroc n’organisera pas la

Coupe d’Afrique des Nations.
Président, en revanche les
joueurs qui disputent les élimi-
natoires se demandent désor-
mais où est-ce qu’ils vont pou-
voir jouer cette Coupe
d’Afrique des Nations ?
Qu’est-ce qu’on peut leur
répondre d’ores et déjà ?
Tout ce que je peux leur dire
c’est qu’ils la joueront quelque
part. Pour le moment dans
notre communiqué nous vous
avons annoncé qu’on a eu
quelques sollicitations de fédé-
rations africaines. C’est arrivé
hier (lundi 10 novembre 2014,
ndlr), nous n’avons pas eu le
temps matériel d’entrer en
contact avec ces responsables
de fédérations pour essayer de
définir les contours de cette
organisation. Par conséquent,
je ne peux pas vous dire où
elle va se jouer. Tout ce que je
peux vous dire c’est qu’elle
aura lieu.
Vous confirmez donc qu’elle

aura bien lieu aux dates annon-
cées précédemment, c’est à
partir du 17 janvier jusqu’au 8
février ?
C’est ce qu’on a dit dans notre
communiqué que la Coupe
d’Afrique des Nations doit
absolument avoir lieu entre le
17 janvier et le 8 février pour
des raisons que vous connais-
sez. Il y a pas mal de raisons
qui nous ont amenés à ne pas
changer de date. Vous savez,
on a un problème avec les
clubs français qui ne pourront
pas libérer nos joueurs si nous
déplaçons cette Coupe
d’Afrique des Nations à cette
période…
Et ça ne sera pas une co-orga-
nisation président ? Deux pays
organisateurs ou un seul pays
organisateur ?
N’anticipez pas ! Attendez
deux, trois jours. Vous avez
attendu un mois. Le feuilleton
a duré un mois. Il reste que 3-
4 jours ne soyez pas pressés
Nous serons patients !

C’est l’impatience de la jeu-
nesse président ! Merci beau-
coup Issa Hayatou d’avoir
répondu en direct à nos ques-
tions .
Je vous en prie ! Merci

In France 24

GUEDIOURA (CRYSTAL
PALACE) VEUT ÊTRE
PRÊTÉ EN HIVER  
LE MILIEU de terrain algérien, Adlène
Guedioura, très peu utilisé par son club
anglais Crystal Palace (Premier League)
envisage de demander d’être prêté à une
autre formation lors du prochain mercato
d’hiver, a indiqué son entraîneur en
sélection nationale de football, Christian
Gourcuff. Cette option devient
indispensable pour le bien du joueur
ainsi que celui de l’équipe nationale, a
déclaré à l’APS le technicien français.
Guedioura (29 ans), n’a pas réussi à
s’imposer dans le onze de départ de
Crystal Palace depuis qu’il a rejoint ce
club en début de l’exercice 2013-2014.
Son très peu de temps de jeu lui avait
coûté d’être écarté à la dernière minute
de la liste des 23 joueurs de l’équipe
d’Algérie  pour le  Brésil. Pour cette
saison, il a été titularisé une seule fois en
Coupe de la Ligue anglaise. Il n’a même
pas été retenu dans la liste des 18 de son
équipe lors des deux précédents match
du championnat. 

APS

CAN-2015
(QUALIFICATIONS):
ALGÉRIE- ETHIOPIE:
Salahdin Said forfait face
aux Verts 

L’ATTAQUANT ÉTHIOPIEN Salahdin
Said blessé, a déclaré forfait pour le
match des «Antilopes» face à l’Algérie
prévu samedi prochain au stade
Mustapha-Tchaker de Blida pour le
compte de la cinquième journée des
qualifications de la Coupe d’Afrique des
Nations CAN-2015 de football, rapporte
mardi la presse locale. L’attaquant de
l’équipe égyptienne d’Al Ahly ne s’est
pas encore remis de sa blessure
contractée lors de la Super Coupe
d’Egypte. Son compatriote Getaneh
Kebede qui évolue au Club Bidvest Wits
(Afrique du Sud) manquera lui aussi le
match face à l’Algérie après son
expulsion lors de la rencontre contre le
Mali (3-2) à Bamako.  

APS

QUATRE MATCHS À HUIS
CLOS, DONT DEUX AVEC
SURSIS, CONTRE LE MC
ORAN (LFP) 
LE MC ORAN a écopé d’une sanction de
quatre matchs à huis clos, dont deux
avec sursis, décidée par la commission
de discipline de la Ligue du football
professionnel (LFP), suite au mauvais
comportement de ses supporters lors du
précédent match à domicile contre
l’ASO Chlef (1-0), samedi dernier pour
le compte de la 10e journée du
championnat de Ligue 1 algérienne de
football. La LFP a fait savoir mardi que
les fans du MCO ont détruit des sièges
des tribunes du stade Ahmed-Zabana et
les ont jetés sur les terrain causant un
arrêt momentané de la rencontre. Selon
la même source, la commission de
discipline n’écarte pas une autre
sanction à l’encontre de la direction du
club phare de la capitale de l’ouest
relative aux indemnités financières qui
lui seront demandées à la suite des
pertes matérielles enregistrées à
l’intérieur du stade et causées par sa
galerie. Par ailleurs, la même
commission a laissé ouvert le dossier du
derby de la capitale entre le CR
Belouizdad et le MC Alger (2-0),
déroulé samedi dernier au stade du 20-
août en attendant un «complément
d’informations». Des échauffourées
entre les supporters des deux équipes
étaient signalisées, avant, pendant et
après la rencontre.

APS

DE NOMBREUSES personnalités du
monde du football ont réagi à cette situa-
tion inédite qui prive la CAN de pays
organisateur deux mois à peine avant le
début de la compétition. Interrogé par
France 24, le Français Claude Le Roy,
sélectionneur du Congo, a ainsi exprimé
ses doutes sur les véritables motivations
du Royaume chérifien. «Je pense que [les
Marocains] avaient des problèmes structu-

rels pour l’organisation de cette compéti-
tion. Et puis il y a une question sportive :
est-ce qu’ils étaient prêts sportivement à
affronter les 15 autres meilleures équipes
du continent ? Ils ne voulaient pas
connaître ce qu’ils avaient vécu en 1988 et
l’immense déception de leur élimination
en demi-finale. Peut-être ce paramètre est
aussi intervenu dans leur décision [de
demander le report de la CAN]».L’inter-

national ivoirien Yaya Touré a également
accepté de livrer sa réaction sur les
antennes de France 24. Il a exprimé sa tris-
tesse pour tous les Marocains amateurs de
football privés d’une compétition que leur
pays n’a pas organisé depuis 26 ans. Mais
il a jugé compréhensible qu’un pays
comme le Maroc, qui tire une grande par-
tie de ses ressources du tourisme, refuse
de mettre en péril son économie..

Yaya Touré,la star des Eléphants 
de Cote d’Ivoire exprime sa tristesse
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ISSA HAYATOU : 
PRÉSIDENT DE LA CONFÉDÉRATION DE FOOTBALL 

Le pays hôte de la Can 2015
sera connu dans 2-3 jours 



Parle-moi de ta rencontre avec la zik.
Je ne savais pas que la musique serait ma
passion-vocation jusqu’à ce que je croise
un instrument de musique : La guitare.

C’était grâce ou à cause de qui? Un
ami, un parent un voisin?

Mon beau frère, un jour a récupéré une gui-
tare seiche toute disloquée et avec l’aide de
mon frère Mhamed, allah yarahmo, sourd
muet à cause d’une méningite pas soignée
mais qui était très doué de ses mains on l’a
rafistolée et j’ai pu commencer à jouer du
chaabi d’abord, d’oreille bien sûr, puis les
Shadows Hendrix et finalement Django
Reinhardt.

Tu n’as pas fait d’études de zik?
Non jamais. J’aurais bien aimé.

Et dire qu’ils sont très nombreux ceux
qui ont fait des études même très
poussées en zic et qui n’ont jamais fait
poussé quoi que ce soit en zik. Donc
Aatihouli fahem lah la yejaalou kra est
vrai.

De toute façon dés que j’ai été engagé par
mon premier groupe Les Algier’s, orchestre
de feu Mahfoud Hadj Hamou, en 1968, j’ai
senti qu’il fallait que je prenne la musique
au sérieux.

Tu te voyais quoi avant de te lancer
dans la zik?

Je pensais vraiment faire médecine. Dans
les familles modestes on rêvait d’avoir un
docteur dans la famille car les médecins
coutent cher.

Et tu as fait maths parce que tu étais
fort en maths ou une orientation
obligée?

Je crois que j’avais la bosse des maths ce
qui m’a beaucoup servi et me sert toujours
pour l’harmonie et l’informatique.

Après les Algier’s, tu as fait quoi ?
J’ai rejoint Le Farhom’s en 1969 devenu
par la suite Freedom avec un ajout de

cuivres trompette, trombone, c’tait
l’époque du Tamaris et du club CET (Com-
plexe européen de tourisme. Ndlr) de Tipa-
za avant mon départ au Japon avec Blaoui
el Houari et Malek Ahmed.

Le groupe répétait où et avait qui
comme élément ?

On jouait à Dar El Alia et il y avait Mah-
foud (guitare et chant), Zaoui (drums) Max
Do ( trump, bandoneon, bass ) et moi à
l’orgue (Farfisa). 
Il nous arrivait parfois à Zaoui et moi-
même de chanter.

Et tes études à l’époque ne te gênaient
pas?

En fait dès que j’ai rejoint les Algier’s et
qu’on jouaient tous les soirs j’ai tout arrêté.

Tu as abandonné les études pour la
zik?

Evidement d’ailleurs en demandant conseil
a mon père, allah yarahmou, qui me répon-
dit «Faits comme tu le sens car tu as toute
ma confiance «

Tu étais en quelle année scolaire et tu
avais quel âge?

Terminale à El Idrissi (Place 1er Mai. Alger
Ndlr) et j’avais 19 ans

Ça ne t’arrivait pas de regretter ton
choix?

Jamais. La musique me permet de rêver
même si par moment c’est un métier très
dur

Tu ne regrettes pas de n’avoir jamais
mis la blouse blanche dont tu rêvais?

Honnêtement non. Par contre depuis que je
fais de la musique il m’arrive de croiser des
miracles et surtout je sens que j’étais né
pour être musicien tellement j’arrivais à
trouver mon chemin pour travailler la tech-
nique tout en étant autodidacte et en enten-
dant certains me dire que je n’y arriverais
jamais.

Il y avait qui comme ziciens dans les
Farhom’s et il a duré combien
d’années?

A peu près un an. Entre temps j’ai essayé

d’entrer au conservatoire en classe de
piano. Impossible me dit on car trop vieux,
la seule possibilité étant classe de contre-
basse ce qui m’a permis d’apprendre la clé
de sol et la clé de fa. J’accepte de faire
copiste pour Boudjemia Merzak, allah
yarahmou, qui préparait une symphonie
pour le festival panafricain et je jouais du
piano dans la formation jazz de Bill Hama-
ni. Je trouvais déjà que je faisais pas mal de
choses.

Parle-moi de Boudjemia Merzak
C’était quelqu’un qui a été longtemps
contrebassiste et qui a fait de longues
études de classique pour pouvoir écrire des
symphonies et diriger l’orchestre de la Rta.
D’ailleurs il faisait partie de notre groupe
de jazz et tenait la contrebass .

A votre époque vous vous produisiez
où? Pour quel public?

On jouait pour un public cosmopolite, un
mélange d’amateurs de jazz algériens et de
Black Panthers qui résidaient en Algérie
dont un était notre batteur : Eddie Hunton.
Il était Major in Drums et Arrangements de
Berklee School.

J’imagine que le matos n’était pas
disponible et pas facile à avoir à
l’époque mais quel niveau zical
régnait-t-il?

Le seul magasin qui existait c’était chez
Lamri (Existe toujours. Ndlr). A l’époque il
y avait d’un côté les musiciens orientaux et
de l’autre les occidentaux. Je rêvais d’at-
teindre un niveau international : La World
Music
A SUIVRE. TO BE CONTINUED 

By : K. Dy
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L’INTERRO

By Kamel Dynamite Pour vos réactions : kameldynamite@yahoo.fr

- Je commence par les nouvelles mécaniques. Encore un véhi-
cule made in bledna. Après la Sonacom devenue Snvi qui mon-
tait des bus, cars, camions et tracteurs agricoles, le premier 4x4
de la prestigieuse marque Mercedes a vu le jour avant de voir à
son tour sa sœur sortir de l’usine implantée à Oran. C’est tout
un symbole. Ton père qui croyait qu’elle n’allait pas dépasser
les soixante dix briques ne s’en remet toujours pas et ce malgré
la bonne tisane miracle de ta mère et dont seule ta mère détient
le secret. Pour se consoler, il a trouvé une vieille photo d’une
Mina 4. Il l’a scotchée sur un des murs de sa chambre.
- Les vieilles bâtisses continuent de céder en Algérie. Ce mardi,
c’est un dortoir qui a cédé à Zniket Laarayess, non loin de Dja-
maa Ketchawa et la rue de la Lyre. Le vieux bâti ne souffre plus
en silence chez-nous. On laisse les choses comme si on n’est

que des locataires, transitaires dans ce pays. 
- Said Blighet Enylou a squatté au parking de la houma un coin
perdu car inaccessible aux voitures. Il y a construit une pièce
cuisine avec dalle de sol, faïence et faux plafond. Toutes les
vieilles qui ont des awatek se sont mises à roder du côté de chez
sa mère. Certaines l’avaient aidé avec des bricoles. On a même
vu certaines négocier les salles des fêtes. Soudain, Saïd s’est
acheté une petite chinoise et s’est lancé dans la récup des
métaux et le transport de tout ce qui est marchandise et ce qui a
une valeur marchande. « J’ai acheté Echenwiya pour pouvoir
me permettre un jour edziriya « a-t-il dit à ton père. 
-Je te laisse. Je serai là la semaine prochaine où que tu sois, où
que je sois.

By : K. Dy.

Salut à toi, l’ami
Ne peut-on pas régler nos

différents sans avoir recours à une

quelconque violence ? Sommes-

nous faits ainsi ? Pouvons-nous

changer ? Qui peut nous changer ?

Qui peut nous dire si on doit

changer ou pas ? Si on change,

pourra-t-on régler nos différends ?

Ne sommes nous pas en train

d’éduquer nos enfants avec, par et

pour la violence ? Si on les éduque

autrement pourront-ils faire face à

la réalité ambiante ? Sommes-nous

si haineux ? Est-ce une exigence

des temps actuels ? Où est le

remède ? Halbouni.

By : K. Dy.

TEMPS DE HAINE 

EDITION N° 4003 - JEUDI 13 CHAABANE 1432

RACHID BAHRI

SALE DEFAITE A LA SALLE DES FETES

Wlid Belcour Laakiba amoureux fou de musique. Il a tout sacrifié pour elle. Elle le lui a rendu généreusement. J’ai eu le plaisir
de le recevoir dans mon émission tv El Paiss sur Dzair Tv et c’est avec plaisir aussi que j’ai eu avec lui l’entretien que vous avez

entre les mains, les yeux ou les deux à la fois. Il a roulé sa bosse à travers le monde et a fréquenté des géants de la zik à l’échelle
mondiale sans que ça ne lui prenne la tête. 


